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Les “Verts” veulent passer au vert
Lire pages 11, 12, 13, 14, 15 et 16
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CRÉDIT IMMOBILIER À TAUX BONIFIÉ 

LES PROMOTEURS, UNE FICTION ? 
PAR LARBI GRAINE 

C omment obtenir un crédit immobi-
lier à taux bonifié pour l’acquisi-
tion d’un logement ? En principe,
c’est simple, il faut se présenter à

une agence CNEP-Banque pour y obtenir les
renseignements nécessaires. Un agent
effectivement nous reçoit à la succursale de
Didouche-Mourad à Alger. Il nous explique
que le prêt auquel nous avons droit est déter-
miné en fonction de l’âge et du salaire. 

Après qu’il ait eu les renseignements
nous concernant, l’agent nous explique que
la CNEP-Banque peut nous consentir un prêt
de 1.530.000 DA pour l’acquisition d’un
logement auprès d’un particulier et 2.
200.000 DA auprès d’un promoteur. Le pre-
mier crédit est remboursable sur 22 ans à
raison de 120.000 DA/mois pour un taux de
6,5 %, tandis que le second est rembour-
sable sur 22 ans à raison de 12.000
DA/mois avec un taux de 1%. Si la personne
qui veut contracter un crédit cumule son
salaire et celui par exemple de son conjoint,
elle peut se voir augmenter le montant du
prêt.    

Le prêt n’est accordé, en cas d’achat d’un
logement auprès d’un promoteur, que si
celui-ci explique-t-on délivre un contrat de
vente sur plan notarié. Mais ce n’est pas
fini, la CNEP-Banque n’accorde de prêt
qu’aux seuls promoteurs adhérents au
FGCMPI (Fonds de garantie et de caution

mutuelle de la promotion immobilière) un
organisme public sous tutelle du ministère
de l'Habitat et de l'Urbanisme. Cette dispo-
sition a été instaurée après que des cas d’ar-
naque ont été signalés au niveau de la pro-
motion immobilière un peu partout dans le
pays.  Celui ou celle qui a obtenu le prêt doit
être bien sûr en mesure de fournir un apport
personnel couvrant la différence entre le
coût du logement et le prêt bancaire qui lui a
été octroyé. Pour ceux qui n’arrivent pas à
financer leur logement en raison de la fai-
blesse de leur salaire, la Caisse nationale du
logement (CNL) peut leur octroyer un don de
700.000 DA pour l’achat d’un logement

LSP (Logement social participatif) à condi-
tion de justifier d’un revenu (du ménage) ne
dépassant pas six (06) fois le Salaire natio-
nal minimum garanti (SNMG). 

L’agent nous explique que la CNEP-
Banque  est disposée à étudier notre dossier
pour peu que nous lui présentions l’accord
d’un promoteur. A notre question de savoir
si la CNEP-Banque peut fournir des adresses
de promoteurs, on se voit rétorquer un
«c’est vous qui devait le chercher». Nous
voilà faisant le tour des agences immobi-
lières. Partout où nous sommes passés, on
s’est montré embarrassé. «On n’a pas d’in-
formations sur les promoteurs» nous dit-

on. 
Quelques agents immobiliers, qui font

preuve de politesse ou pour ne pas perdre
contenance, demandent à ce qu’on leur lais-
se nos coordonnées pour se renseigner.
Mais peine perdue aucun ne s’est avisé de
nous contacter par la suite. Où dénicher
alors le promoteur pour pouvoir constituer
le dossier de prêt bancaire ? Tiens Internet.
On va sur Google et on tape «promotion
immobilière Algérie». Nous voilà dans les
sites de promoteurs privés et même publics.
Il suffit de noter les numéros de téléphone et
les adresses. «Les projets que nous avons
ont tous trouvé preneurs, il faut attendre le
lancement de nouveaux pour qu’on puisse
retenir les dossiers» nous nous entendons
dire au bout du fil. 

Nous avons pu quand même dénicher des
promoteurs, mais ces derniers proposent
des logements hors de notre portée. On
dirait que le dispositif est fait pour les
couches sociales supérieures. On nous pro-
pose un F3 à 7 millions de dinars du côté de
Boumerdès. Ces gens-là du reste aiment à
décliner le prix par mètre carré, du côté de
Draria, on s’est vu ainsi proposer  300
mille dinars le m2. De quoi désespérer. Le
site isnternet du FGCMPI nous met sur la
piste du LSP. Mais là aussi les projets sont
tous pris. Les mairies du reste continuent de
fonctionner sur l’ancien système.
«Envoyez le dossier par poste» nous
sommes-nous entendu dire. L. G.
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CRÉDIT IMMOBILIER CNEP-BANQUE

Une planche de salut pour les couches moyennes
PAR SADEK BELHOCINE

L a CNEP (Caisse nationale d’épargne
et de prévoyance) a été, durant de très
longues années, le seul établisse-

ment financier à accorder des crédits
immobiliers, à la seule condition que
pour pouvoir bénéficier des avantages de
ce segment, il fallait être épargnant. Une
condition qui serait due au fait que les
pouvoirs publics avaient le souci de drai-
ner l’épargne des ménages vers un bien
durable qui était l’immobilier. Depuis
l’ouverture de l’économie nationale au
marché, la CNEP s’est vue contrainte de
s’adapter aux lois qui le régissent en
dépit de quelques restrictions imposées
par les autorités qui ne voulaient ou ne
souhaitaient pas que la CNEP disperse
ses efforts dans d’autres créneaux, autre-
ment plus juteux que l’immobilier. Elles
ont en fait, au juste, un outil pour la
promotion et le développement de l’ha-
bitat pour les couches sociales
moyennes. Un rôle qu’elle a tenu malgré
quelques  vicissitudes rencontrées sur
son chemin qui ont nécessité le recadra-
ge de ses opération sur le crédit immo-
bilier, un axe fondamental de sa poli-
tique.  

Recadrage de l’activité
Les résultats ont suivi. «Nous avons

une augmentation de 20% dans l’octroi
des crédits immobiliers depuis le début
de cette année», souligne le chargé de la
communication au sein de la CNEP-
Banque qui explique que de «par sa gran-
de expérience dans les crédits immobi-
liers, la CNEP-Banque a instauré une
politique attractive avec une large
gamme de produits capables de concréti-
ser le rêve de tout Algérien d’acquérir un
bien immobilier, que ce soit un loge-
ment neuf acheté auprès d’un promoteur
public ou privé sous ses trois formules
: fini, logement social participatif et
VSP (Vente sur plan)». La CNEP-
Banque offre aussi, explique la respon-
sable de l’organisme, «une solution
pour l’achat d’un logement auprès d’un
particulier, l’achat d’un terrain auprès
d’une agence foncière ou chez un particu-
lier, la construction d’un logement indi-
viduel ou dans le cadre d’une coopérative
immobilière, l’extension ou la suréléva-
tion  d’un logement et l’aménagement
d’un bien». Il faut souligner que pour
développer cette politique de crédit, la
CNEP-Banque n’a cessé d’améliorer les
conditions d’éligibilité au crédit hypo-

thécaire aux particuliers. Les conditions
ont été assouplies et les épargnants béné-
ficient d’un meilleur crédit à un taux pré-
férentiel. Actuellement, selon cette res-
ponsable, «les deux taux appliqués aux
épargnants sont de 5,75% pour les déten-
teurs du livret logement (Livret épargne
logement) et 6,25% aux détenteurs de
livret populaire (Livret d’épargne popu-
laire). Pour les non épargnants, ils peu-

vent postuler pour le crédit immobilier
de leur choix, mais à un taux un peu plus
élevé fixé à 6,5%». Une autre facilitation
est accordée aux postulants à un crédit
immobilier. Le crédit peut être en effet
conforté grâce à la caution du débiteur
principal par le conjoint à raison de 30%,
l’ascendant ou le descendant à raison de
15% ou carrément par le biais de la codé-
bition, a-t-elle remarqué, expliquant que
«cette dernière est la solution qui permet
à deux personnes de s’engager solidaire-
ment et individuellement avec leurs deux
salaires pour un meilleur crédit quelle
que soit la personne : conjoint, collaté-
ral, ascendant, descendant ou même une
tierce personne, mais cette dernière
deviendra ainsi copropriétaire et figurera
sur l’acte de propriété». Les conditions
d’éligibilité à ces types de crédits immo-
biliers varient selon l’âge du postulant,
son salaire. Il reste à savoir que les
jeunes et les émigrés n’ont pas été
oubliés dans la politique de la CNEP-
Banque. Ces deux catégories de la popu-
lation peuvent bénéficier d’un crédit
immobilier selon certaines conditions
spécifiques.

Rapidité de traitement des
dossiers  et souplesse dans le
remboursement des crédits

Le délai de traitement des dossiers de
crédit dépend de la valeur du montant sol-
licité. Ainsi, il est, assure la responsable
«de 4 jours pour un crédit de 2 millions
de dinars, dossier traité par l’agence. Il
est de 3 jours pour ceux qui dépassent les
5 millions de dinars, dossiers traités par

le réseau. Il faut 2 jours pour les dossiers
qui dépassent les 5 millions de dinars.
Ces dossiers sont étudiés par la direction
centrale». La durée maximale du crédit
est de 40 ans. Pour les salariés la men-
sualité reste dans la limite de 30 à 55%.
Pour les commerçants et fonctions libé-
rales, la capacité de remboursement est
de 40 à 60%.

La CNEP-Banque, crédit à
taux bonifié

Le dernier produit proposé par la
CNEP-Banque pour l’immobilier est le
crédit à taux bonifié. Après un léger flot-
tement, le crédit immobilier à taux boni-
fié est mis en place. Le décret signé par
le Premier ministre Ahmed Ouyahia le
14 mars 2010 a donné le feu vert à cette
opération qui intéresse des milliers de
ménages à la recherche d’un toit. Cette
opération vient appuyer la nouvelle poli-
tique des pouvoirs publics pour l’amélio-
ration des conditions de vie des citoyens
en matière d’habitat. Pour la CNEP-
Banque, l’opération a été lancée le 4 mai
2010, suite à une décision réglementaire.
Les emprunteurs pourront désormais
contracter un crédit à taux bonifié à la
CNEP-Banque pour l’acquisition d’un
logement neuf auprès d’un promoteur
immobilier, soumis au régime de la pro-
priété, soit totalement fini, soit dans le
cadre de la vente sur plan et pour la
construction d’un logement rural. Les
formules concernées par la bonification
des taux d’intérêt sont les LSP et les
LPA.

S .  B .

P
h.

/ M
id

i L
ib

re

Où et comment
Comment acquérir un logement grâce à un crédit à
taux bonifié ?  Une question qui relève du parcours
du combattant. Alors que l’État a consenti des
sommes colossales et ambitionne de réaliser 1
million de logements, toutes formules confondues,
au titre du plan quinquennal 2010/2014, il est

cependant difficile pour le citoyen lambda
d’acheter un logement faute de... logements.
Les crédits à taux bonifiés ont suscité un
engouement  certain chez les demandeurs qui
après avoir passé le cap des procédures se sont
mis à la recherche de promoteurs ou agences

immobilières devant donner leur accord au
préalable pour obtenir le prêt CNEP banque. Cet
organisme a une grande expérience dans le crédit
immobilier  avec une politique attractive pour les
différentes formules.  Mais ce n’est pas l’argent
qui manque, ce sont les promoteurs qui sont aux

abonnés absents parce qu’ils appréhendent la
problématique pertinente du  foncier. Les assiettes
ne sont pas disponibles et cela à travers tout le
pays. Promoteurs et pouvoirs publics se renvoient
la balle. En attendant, bon nombre de citoyens
risquent de dormir à la belle étoile. 

trouver un logement ?

LOGEMENT PROMOTIONNEL AIDÉ

Les promoteurs appréhendent la problématique du foncier 
PAR AMINE SALAMA

L’Etat  ambitionne de réaliser plus d’un
million de logements durant le qun-
quennat 2010 2014. En effet, selon

le nouveau programme adopté récemment
par le Conseil des ministres, 1,2 million de
logements, toutes formules confondues,
seront livrés durant cette période. Pour ce
faire, et  mis à  part le  programme relatif au
logement social locatif, les pouvoirs
publics ont  initié la  formule du logement
promotionnel aidé (LPA). Cette formule
vient en  substitution des autres formules
mises en œuvre  durant les  dernières années,
à l’exemple de l’AADL, LSP ou le logement
rural. Mais  de par sa nouveauté,  cette for-
mule du LPA,  bien explicitée par le décret
exécutif signé par le Premier ministre,
Ahmed Ouyahia,  suscite déjà  certaines
appréhensions des promoteurs  immobi-
liers qui sont appelés à jouer un  rôle crucial

dans la réalisation de l’ensemble du pro-
gramme du président de la République  rela-
tif au secteur de l ‘habitat. La première de ces
appréhensions soulevées par  les promo-
teurs  immobiliers a trait à la problématique
du foncier. «Il faut le dire de suite, les ter-
rains et les assiettes foncières ne sont pas
disponibles dans toutes les régions du  pays
» nous a indiqué le secrétaire national de
l’Association générale des entrepreneurs
algériens (AGEA). Meziane Belgacem,
joint hier par nos soins, dira  à cet effet qu’
«une bonne partie des assiettes foncières a
des problèmes de régularisation en matière
d’actes de propriété » estimant qu’ « il
y’a des   régions  où les services du cadastre
sont passés, mais les actes de propriété ne
sont pas encore établis ».  L’élaboration
d’un cadastre exhaustif et fiable du domaine
national a toujours été un casse-tête pour les
pouvoirs tant  la majorité des assiettes et
des terrains n’est pas encore cadastrée. Le

ministre de l’Habitat et de l’Urbanisme a
affirmé, il y’a quelques mois, que son dépar-
tement,  qui a  déjà entamé l’opération de
recensement, compte finaliser l’opération
d’enregistrement du cadastre en 2014.
Selon notre interlocuteur, « les promoteurs
risquent fort bien de trouver  des difficultés
avant que les  projets ne démarrent. Le pro-
blème du foncier est un problème vraiment
pertinent ». Meziane Belgacem lance alors
un appel pressant aux pouvoirs  publics afin
de dégager les assiettes nécessaires. Ils doi-
vent faire vite en renforçant notamment les
moyens des services  publics concernés car
sans cela, le programme de réalisation de
ces centaines de milliers de logements
risque  de connaître des blocages. De plus,
le responsable de cette organisation patro-
nale  n’a pas manqué aussi de faire cas des «
hésitations de l’administration  dans la
mise en œuvre des  avantages accordés aux
promoteurs ». Cela dit, Meziane Belgacem

a épargné les banques de ses critiques car,
pour lui, ces institutions financières «sont
prêtes à jouer le rôle qui leur est assigné
dans l’octroi des crédits,  même si le Trésor
public met beaucoup de temps  dans l’opéra-
tion de transfert de l’argent ». Rappelons
que dans le cadre du LPA, les  promoteurs
immobiliers bénéficient de plusieurs avan-
tages et, notamment,  d’un taux bonifié sur
les crédits. Ce taux bonifié que va appliquer
la CNEP par exemple  est, en effet, de l’ordre
de 4%. Notons aussi que les promoteurs
bénéficient d’un abattement sur les
assiettes foncières afin, comme le souhai-
tent les pouvoirs publics, faire baisser  le
coût du logement et par conséquent son
prix. Cet abattement est de 80% dans les
quatre grandes villes du pays (Alger, Oran
Constantine et Annaba), de 95% dans les
Hauts-Plateaux et de 90% dans les autres
villes.

A. S.

Après un léger
flottement, le crédit
immobilier à taux bonifié
est mis en place. Le
décret signé par le
Premier ministre Ahmed
Ouyahia le 14 mars 2010
a donné le feu vert à
cette opération qui
intéresse des milliers de
ménages à la recherche
d’un toit.

«

»

1,2 million de logements toutes formules confondues seront livrés durant le quinquennat 2010-2014.

Les assiettes foncières constituent  le casse-tête des promoteurs immobiliers.
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LE DGSN L’A AFFIRMÉ À PARTIR DE GHARDAÏA

Des sûretés urbaines sur tout
le territoire d’ici 2014

MEDELCI REÇOIT JACQUES TOUBON

Le rôle des chefs d’entreprise binationaux évoqué

MINISTRE - SYNDICATS DE LA SANTÉ

DES RÉUNIONS DE CONCERTATION À PARTIR 
DE LA SEMAINE PROCHAINE
L es syndicats autonomes de la santé

publique, à leur tête le syndicat des
praticiens généralistes et celui des

praticiens spécialistes, sont conviés à
des réunions de concertation avec le
ministre de la Santé, de la Population et
de la Réforme hospitalière, Djamel Ould
Abbès. Et ce, à partir de dimanche pro-
chain au niveau du ministère de la Santé.
Plaidant pour le dialogue afin de crever
l’abcès qui persiste entre les corps syndi-
caux et leur tutelle, Ould Abbès a affirmé
sa volonté à privilégier la voie de la
concertation afin, a-t-il dit, de trouver
ensemble des réponses concrètes, réa-
listes et pertinentes à même d'œuvrer à la
réhabilitation de l'ensemble des person-
nels du secteur de la santé. S’exprimant

lors d'une réunion avec les représentants
des syndicats du secteur, tenue hier à
Alger, le ministre a indiqué, à cet égard,
qu'une série de rencontres quotidiennes
«plus restreintes» débuteront le 27 juin,
avec les représentants de chaque corps
spécifique, et ce, dans le but de renforcer
«la dignité» des praticiens et de l'en-
semble des personnels du secteur. «Nous
allons entreprendre ensemble une
démarche basée sur la confiance et le res-
pect mutuels afin de trouver des solutions
à vos revendications socioprofession-
nelles légitimes et de mettre sur la table
tout ce qui se pose comme problème», a-
t-il dit, en s’adressant aux syndicalistes.
Les partenaires sociaux seront, poursuit
le ministre, associés à l'ensemble des

questions en rapport avec le système
national de santé et son développement
futur, dont la révision de la loi sanitaire,
la refondation de la doctrine de préven-
tion médico-sanitaire et l'élaboration de
la nouvelle carte sanitaire nationale.
D’autre part, une rencontre est prévue
dans quelques jours avec les profession-
nels du médicament relevant du secteur
public et privé. 

Cependant, Ould Abbès a également
fait part de son intention de rétablir la
prestation de serment des nouveaux méde-
cins diplômés lors d'une cérémonie
solennelle, pour mieux souligner la
noblesse de la mission de chaque lauréat,
a-t-il souligné.

A . B .

Le directeur général de la
Sûreté nationale par
intérim, Abdelaziz Affani a
estimé que la réception de
nouvelles réalisations dans
la wilaya de Ghardaïa et
dans d’autres régions du
pays reflète concrètement
le principe de la police de
proximité et de prise en
charge des préoccupations
du citoyen en matière de
sécurité, de protection des
biens et des personnes. 

PAR AMEL BENHOCINE

L’ ensemble du territoire
national sera couvert
en structures opéra-
tionnelles de sûreté

nationale avant la fin du pro-
gramme quinquennal
2010/2014. telle est la confir-
mation du directeur général de
la sûreté nationale par intérim,
Abdelaziz Affani, qui s’est
exprimé, hier à Ghardaïa, en
marge d’une visite d’inaugura-
tion de nouvelles structures du
secteur. Soulignant l’élargisse-
ment de la présence des ser-
vices de police sur le territoire
national pour se rapprocher du

citoyen, M.Affani a estimé que
la réception de nouvelles réali-
sations dans la wilaya de
Ghardaïa et dans d’autres
régions du pays reflète concrè-
tement le principe de la police
de proximité et de prise en
charge des préoccupations du
citoyen en matière de sécurité,
de protection des biens et des
personnes. En effet, quatre nou-
velles structures ont été inaugu-
rées dans la localité de Berriane
et au chef lieu de wilaya

(Ghardaïa), en présence de
cadres de ce corps constitué et
des autorités locales. La visite
du responsable a été entamée
par l’inauguration des sièges de
deux sûretés urbaines à Kef
Hamouda et Garat El-Tain, dans
la localité de Berriane.
Toujours dans la même commu-
ne, M. Affani a également inau-
guré l’Unité républicaine de la
sûreté (URS) de 260 personnes,
dotée d'un célibatoruim de 80
lits et d’un centre médicosocial

(CMS). Durant ses haltes, M.
Affani a exhorté les cadres et
les agents du corps de sécurité
qu'il représente à prendre en
charge les préoccupations des
citoyens, conformément à la
loi et à concrétiser la notion de
sûreté de proximité par la lutte
contre les diverses formes de
criminalité. Auparavant, le res-
ponsable s’était entretenu au
siége de la daïra avec les
notables et les membres de la
société civile sur la situation
sécuritaire jugée «satisfaisan-
te» dans la localité de Berriane.
Une commune qui a connu des
émeutes sanglantes par le
passé. D’autre part, un nouveau
siège de sûreté a été également
inauguré au chef-lieu de wilaya.
Selon les responsables locaux
de la police, la wilaya de
Ghardaïa compte quatre sûretés
de daïra et six sûretés urbaines
opérationnelles. Quatre sûretés
de daïra et 5 sûretés urbaines
sont en cours de réalisation et
seront prochainement inaugu-
rées. M.Affani a achevé sa visi-
te à Ghardaïa par une séance de
travail, à huis clos, au siège de
la sûreté de wilaya avec les
cadres locaux de ce corps
constitué. 

A . B .

L e ministre des Affaires étrangères,
Mourad Medelci, a reçu, hier à Alger, le
président de la Cité nationale (fran-

çaise) de l’histoire de l’immigration,
Jacques Toubon. Dans une déclaration à la
presse à l’issue de l’audience, M. Toubon
a indiqué, rapporte l’APS, avoir évoqué
avec Medelci le rôle "important" que peu-
vent jouer les chefs d’entreprise algériens
binationaux établis en France dans le
développement des relations écono-
miques entre les deux pays. "Dans notre
pays, il existe une classe moyenne de la
communauté algérienne, en particulier des
chefs d’entreprise capables de créer un
véritable réseau et c’est quelque chose que
nous devons faire", a-t-il noté. M.

Toubon a relevé, par ailleurs, l’importan-
ce de l’immigration algérienne en France
qui constitue, a-t-il dit, "une sorte d’héri-
tage, un capital que nous devons investir
dans l’avenir".

Les entretiens ont porté également sur
la récente visite en Algérie de Claude
Guéant, secrétaire général de l’Elysée, et
de M. Jean-David Levitte, conseiller
diplomatique du président français, M.
Nicolas Sarkozy. "Nous avons fait le
point sur cette visite et constaté combien
elle avait été positive", a-t-il affirmé,
ajoutant qu’il y a aujourd’hui, de la part
des autorités algériennes et françaises,
"une volonté partagée de travailler sur le
développement économique et l’investis-

sement". Mourad Medelci a, pour sa part,
indiqué que les entretiens avec M.
Toubon, "un ami de l’Algérie" ont porté
sur la communauté algérienne en France et
le rôle qu’elle peut jouer de façon "plus
large" dans le développement des rela-
tions entre les deux pays. "C’est le début
d’un nouveau processus", a-t-il souligné,
exprimant son souhait que ce processus
permette de "nous rapprocher de notre
communauté et lui permettre de jouer un
rôle plus important chez nous". Medelci a
ajouté que sa rencontre avec M. Toubon a
porté aussi sur les relations bilatérales
dans les domaines politiques, écono-
miques et sociales

M .  B .

JIJEL

Visite du général
Bousteila 

Le général-major Ahmed
Bousteila, commandant de la
Gendarmerie nationale, s’est
rendu,  hier, pour une visite de tra-
vail, à la wilaya de Jijel. 
L’occasion pour l’hôte de la wilaya
d’inspecter un certain nombre-
d’unités relevant de son départe-
ment et exhorté ses éléments à
être plus proches du citoyen. Cette
visite intervient à un moment où il
est constaté, depuis quelques
jours, un déploiement des élé-
ments de la Gendarmerie nationa-
le au niveau des plages et des prin-
cipaux axes routiers, dans le cadre
du plan Delphine 2010. Bien enten-
du, c’est un dispositif qui va dans
le sens de la sécurité des biens et
des estivants durant cet été.   
Celui-ci sera renforcé, dans les
mois prochains, par l’ouverture de
nouvelles brigades de gendarme-
rie dans les communes encore
dépourvues, à l’instar de Selma,
Erraguene, Ouled Askeur,
Bouraoui Belhadef et Ouled Yahia.
Un maillage qui permettra à l’ave-
nir de combattre au mieux la crimi-
nalité en tout genre. 
Il est à noter que la présence
accrue des services de la gendar-
merie sur le terrain, à côté de ceux
de la police, a permis à la wilaya de
Jijel d’être classée zone verte en
matière de sécurité, à l’est du pays,
nous a-t-on assuré.  

S. B.

BOUMERDÈS 

Cinq casemates
détruites à Ammal

Déclenchée au lendemain de l’at-
tentat kamikaze, qui avait ciblé un
cantonnement de la Gendarmerie
nationale à Ammal à hauteur de la
RN 5 à l’est de Boumerdès, l’opéra-
tion de ratissage menée par l’ar-
mée se poursuit encore dans les
maquis d’Ammal. En effet, selon
des sources bien au fait de la situa-
tion sécuritaire, les miliaires ont
réussi à détruire plus de cinq case-
mates et à désamorcer une dizaine
d’engins explosifs. A Djerrah, une
région connue pour ses reliefs
montagneux abrupts et boisés, les
éléments de l’ANP ont détruit trois
casemates dans lesquelles des
vivres et des effets vestimentaires
ont été retrouvés. Ici, l’armée a usé
de tous les moyens et matériels
nécessaires, notamment l’artillerie
lourde avant de passer au peigne
fin les maquis susceptibles d’abri-
ter des terroristes. Dans la nuit
d’avant-hier, des bombardements
d’obus ont été entendus par les
familles résidant aux alentours du
périmètre de ladite opération.
Notons que plusieurs escadrons
de l’armée ont été, depuis le début
de l’opération, déployés au niveau
de la chaîne montagneuse jouxtant
le triangle Boumerdès-Tizi Ouzou-
Bouira. Une chaîne montagneuse
boisée connue pour être une zone
de transit et de connexion entre les
éléments terroristes de l’ex-GSPC.
Par ailleurs, le dispositif sécuritaire
a été renforcé, ces derniers temps,
dans la wilaya de Boumerdès et ce
dans le but de faire face à toute
menace terroriste, notamment par
le renforcement des barrages de
contrôlesur les voies de communi-
cation. 

T. O.

Une présence rassurante pour le citoyen.
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A L’INITIATIVE DU FPEG

Premier forum
gazier mondial
fin 2011  

Le Forum des pays exportateurs
de gaz (FPEG) envisage d’organi-
ser, fin 2011, le premier forum
gazier mondial regroupant aussi
bien les pays membres que non
membres du FPEG ainsi que les
responsables de grandes compa-
gnies énergétiques mondiales, a
annoncé hier le secrétaire général
du FPEG, Leonid Bokhanovski. La
rencontre qui sera "d’une enver-
gure exceptionnelle, réunira non
seulement les représentants des
pays exportateurs de gaz, mais
aussi des Etats non membres du
FPEG, ainsi que les patrons des
principales compagnies pétro-
lières", a déclaré Bokhanovski à la
presse. 
Le responsable du FPEG a cepen-
dant  indiqué que le lieu et la date
de la rencontre n’ont pas encore
été fixés, soulignant que plusieurs
pays ont d’ores et déjà exprimé le
désir d’y prendre part. 
Le FPEG, créé en 2001 à Téhéran
mais qui n’a été formalisé en tant
qu’organisation que lors de la
réunion ministérielle en décembre
2008 à Moscou, regroupe 11 pays
membres (Algérie, Bolivie,
Venezuela, Egypte, Iran, Qatar,
Libye, Nigeria, Russie, Trinidad et
Tobago, Guinée équatoriale), et
trois pays observateurs
(Kazakhstan, Pays-Bas, Norvège). 
Les pays membres du FPEG, qui a
tenu sa dernière réunion ministé-
rielle en avril dernier à Oran en
marge de la 16e Conférence inter-
nationale du gaz (GNL-16), totali-
sent 70% des réserves mondiales
de gaz et quelque 40% de la pro-
duction.

SUR UNE SEMAINE 

Le prix 
du panier Opep
en progression 

Le prix du panier Opep, qui
regroupe les 12 pétroles bruts de
référence de l'Organisation des
pays exportateurs de pétrole
(Opep), a progressé sur une
semaine de plus de deux dollars,
a indiqué mardi l'Organisation
pétrolière .         
Le prix hebdomadaire du panier
Opep a gagné 2,61 dollars pour
s'établir à 75,96 dollars le baril
lundi contre 73,35 dollars le baril
une semaine auparavant, selon la
même source.         
Toutefois, le prix de ce panier qui
repassé le seuil des 70 dollars le 8
juin reste loin de son pic histo-
rique de 140,13 dollars atteint en
juillet 2008.         
Le panier de l'Opep comprend le
Sahara Blend (Algérie), Girassol
(Angola), Oriente (Equateur), Iran
Heavy (Iran), Basra Light (Irak),
kuwait Export (Koweït), Es-Sider
(Libye), Bonny Light (Nigeria),
Qatar Marine (Qatar), Arab Light
(Arabie Saoudite), Murban (EAU)
et le BCF 17 (Venezuela). 

AVEC  PLUS DE 70%  DE PARTS DE MARCHÉ  EN ALGÉRIE

WIRTGEN POUR UN PARTENARIAT
GAGNANT-GAGNANT
PAR AMAR AOUIMER

«N ous voulons participer au
développement des grands
projets nfrastructurels en

Algérie et optimiser notre présence et
notre partenariat avec les entreprises
algériennes sachant, qu’en 2008,
l’entreprise Wirtgen a réalisé des
opérations de commercialisation
d’équipements pour une valeur de 30
millions d’euros dont 25 millions
concernent les matériels. Notre part de
marché représente plus de 70% du marché
algérien», a notamment déclaré, hier à
Alger,  Andreas Marquardt, directeur des
ventes de l’entreprise allemande
spécialisée dans les équipements, les
engins et matériels de travaux publics.

Il a notamment précisé, lors de ce
symposium de technologie, que les
entreprises algériennes sont fortement
intéressées par la gamme d’engins
hautement technologique, surtout pour ce
qui est des concasseurs et des fraiseuses.
Cette rencontre, ayant rassemblé des
clients de Wirtgen, des entreprises de
construction routière et administrations
sur le thème «Stabilisation de sols,
recyclage à froid et exploitation de roches
et matières premières», consiste à montrer
les technologies et les innovations de cette
firme germanique aux partenaires
algériens.«L’objectif de Wirtgen vise
également à introduire les processus

écologiques et économiques de la
stabilisation de sols et du recyclage à froid
in-situ sur le marché algérien» a-t-il
ajouté. Etant considérées comme un
partenaire fiable en Algérie dans le
domaine de la construction, les
entreprises Wirtgen Group travaillent
depuis plus de vingt ans dans la réfection
des routes et la réalisation d’infrastructures
autoroutières. Les responsables de cette
entreprise, de renommée mondiale,
estiment que «le secteur algérien de la
construction routière et l’exploitation de
roches et matières premières ont
considérablement évolué au cours des cinq
dernières années. Depuis 2006 l’entreprise
Kleeman Gmbh a été acquise par Wirtgen
Group et les premières installations
mobiles de concassage et de criblage de
Kleeman ont été vendues en Algérie en
2010. Aussi durant les deux dernières
années pas moins de 25 stations
d’enrobage de marque Ciber (filiale du
groupe Wirtgen) ont été installées en
Algérie». Par ailleurs, Marquardt et les
différents dirigeants du groupe Wirtgen
attachent une grande importance au marché
algérien dans la mesure où le
gouvernement a accordé une enveloppe
financière conséquente pour le
développement des infrastructures
routières, notamment la route
transmaghrébine qui intéresse
particulièrement cette entreprise familiale

allemande située à Francfort.   A présent il
existe en Algérie quinze projets de
rénovation d’aéroports, c’est ainsi que des
machines à coffrages glissants de type SP
500 et SP 850 ont été livrées en Algérie
selon le groupe Wirtgen, qui souligne
également «qu’en plus des centaines de
rouleaux Hamm et de finisseurs Vogele
travaillant dans la construction de routes
pour le projet de l’autoroute Est-Ouest
plus de 25 fraiseuses à froid sont
exploitées par des entreprises de
construction internationales de Chine et du
Japon ainsi que par des sociétés
algériennes». Pour sa part Alex Dhina,
directeur général adjoint de la Chambre
algéro-allemande de commerce et
d’industrie (AHK), a mis en relief
l’excellence des relations économiques et
commerciales entre les deux pays en
affirmant que «les équipements des travaux
publics des entreprises allemandes
conviennent bien aux activités des sociétés
algériennes dont Wirtgen détient 75 %  de
parts de marché en Algérie». Dhina a
précisé que les accords doivent être
respectés pour parvenir à un partenariat
gagnant-gagnant alors que la disponibilité
des entreprises et le climat d’affaires et de
confiances doivent être accompagnés de
sécurité juridique. Dans notre édition de
demain nous publierons un entretien
réalisé avec Andreas Marquardt, directeur
des ventes de Wirtgen. A .  A .  

PRODUCTION DE BLÉ DUR

Tous les transformateurs ont repris
leurs enlèvements auprès de l'OAIC 
La quasi-totalité des transformateurs
des céréales ont repris leurs
enlèvements de blé dur auprès de
l'Office algérien interprofessionnel
des céréales (OAIC) après une
suspension de plusieurs mois, a
indiqué mardi le directeur général de
cet organisme,  Noureddine Kehal.
PAR MASSINISSA BENLAKHAL 

«Q uatre vingt dix pour cent des
transformateurs ont repris
leurs enlèvements de blé dur
chez l'Office'', souligne-t-il

en précisant que sur les 147 industriels-
clients de l'OAIC, une dizaine seulement ne
s'y est toujours pas approvisionnée. Les
ventes de l'OAIC en blé dur avaient, pour
rappel, baissé considérablement depuis
octobre 2009 à moins de 600 mille quintaux
par mois contre une moyenne mensuelle de
1,7 million quintaux, suite au retrait des
transformateurs, lesquels préféraient recourir
aux importations à la faveur de la chute des
cours mondiaux du blé sur les marchés inter-
nationaux. Se retrouvant avec des quantités
importantes de cette céréale suite à une pro-
duction nationale record pour la campagne
2008-2009, l'Office a alors avisé, en mars
dernier, les transformateurs de céréales qu'ils
avaient jusqu'au 1er juin courant pour
reprendre leurs approvisionnements en blé
dur national sous peine d'être exclus des
prestations de l'Office en cas de renchérisse-
ment des prix mondiaux du blé. Concernant
les transformateurs n'ayant toujours pas pro-
cédé à l'enlèvement de leurs quotas, les quan-

tités qui leur reviennent seront cédées aux
entreprises régionales des industries alimen-
taires et dérivés (Eriad), fait savoir le même
responsable. La reprise des enlèvements par
la plupart des transformateurs ne signifie pas
forcément l’arrêt des importations,à ce pro-
pos le directeur général de l'OAIC répond
qu'aucune loi n’interdit d'importer, mais que
cela "doit se faire dans un cadre organisé".
Cette question sera, d'ailleurs, l'un des
points qui seront abordés prochainement
lors de la première réunion du Comité inter-
professionnel des céréales (CIC) qui sera ins-
tallé incessamment, pour discuter de la poli-
tique de régulation du marché national des
céréales, avance-t-il. Ce comité se compose
notamment des céréaliculteurs, transforma-
teurs, de l'OAIC, ainsi que des ministères de
l'Agriculture et du développement rural, des

Finances, des Ressources en eau et du
Commerce. "Dans cet espace de concerta-
tion, nous allons discuter et régler définiti-
vement les problèmes d'approvisionnement
du marché et des quotas", explique-t-il, ajou-
tant que ''les professionnels composant ce
comité devraient sortir également avec des
décisions concernant la régulation des
importations''. "Nous n'allons pas interdire
les importations, mais celles-ci doivent se
faire dans un cadre organisé pour éviter les
surcoûts", souligne le même responsable. Il
est à rappeler que l'OAIC, qui assure 90%
des besoins du marché national en céréales,
n'a pas importé d'orge et de blé dur depuis
avril 2009, suite à la bonne production de la
campagne précédente (61,2 millions quin-
taux toutes céréales confondues).  M. B.

Une production de blé exceptionnelle pour l’année 2009.
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CITÉ DES MOUDJAHIDINE, BEN AKNOUN

Sans titres de
propriété depuis...1921

Plus d'une vingtaine de familles, résidant à la cité
Des Moudjahidine dans la commune de Ben
Aknoun, attendent depuis... 1921 d’obtenir enfin
les titres de propriété des logements qu'ils occu-
pent depuis  plus d'un demi-siècle. Il est à noter
que les habitants ont selon l’un de ces habitants,
«reçu des décisions de régularisation de la part
des ex-responsables qui se sont succédé à la tête
de la commune de Ben-Aknoun en 1991 et en
2002». Ces familles affirment détenir tous les
papiers prouvant leurs dires. Mais jusqu'à
aujourd'hui aucun acte de propriété officiel ne
leur a été délivré. Il est à noter aussi que l'état de
ces logements ne cesse de se dégrader de jour
en jour et se sont transformés en habitations pré-
caires menaçant ruine à tout moment, n'ayant
jamais pu bénéficier d'aménagement ou de réha-
bilitation, vu leur statut imprécis. 
Aujourd’hui les familles lassées d’attendre des
actes qui ne viennent pas lancent un énième
appel aux autorités locales  leur demandant de se
pencher sur une situation qui tient du vaudeville.
Ils  demandent à obtenir les documents officiels
qui leur donneront le droit de disposer comme ils
l’entendent de leurs habitations, ces mêmes
habitations  qui ont vu naître et grandir plusieurs
générations.

LA-MONTAGNE, BOUROUBA

Prolifération des
décharges sauvages

Les habitants du quartier La Montage dans la
commune de Bourouba à Alger ne cessent de
dénoncer la sourde oreille opposée à leurs reven-
dications par les autorités locales. Leurs revendi-
cations principales concernent la dégradation de
leur environnement et la prolifération des
décharges sauvages. Les résidants dénoncent
particulièrement les conditions lamentables de
leur environnement et l'insalubrité qui règne à
demeure au vu et au su des services concernés.
«nous vivons au milieu des décharges, d'ailleurs
tout le quartier de La Montagne s'est transformé,
ces derniers temps, en énorme décharge sauva-
ge sans que cela ne semble nullement déranger
nos responsables locaux que nous ne voyons
que lors des élections», nous dira avec amertume
l’un des habitants. «Il est vrai que le citoyen a une
grande part de responsabilité dans la dégrada-
tion des lieux en matière d'hygiène comme
d’ailleurs partout ailleurs,  mais il faut dire aussi
que même les autorités locales n'ont jamais éla-
boré de plan efficace pour le ramassage des
ordures ménagères, l'entretien de l'environne-
ment ou encore l'aménagement urbain», nous
dira notre interlocuteur. L'image du quartier pré-
sente une image de désolation et même les
menus aménagements réclamés par les habi-
tants du quartier après les dégradations dues aux
travaux du métro n'ont, jusqu'à aujourd'hui, et
selon les habitants, «reçu d’écho favorable».     

C.K

INTOXICATION EN PÉRIODE ESTIVALE

La direction du commerce 
renforce le contrôle de la qualité
200 contrôleurs de la qualité
sillonnent quotidiennent les
plages afin de relever la
moindre infraction pouvant
nuire à la santé publique. Les
fortes chaleurs font en effet
craindre les intoxications qui
font, chaque année, parler
d’elles. 
PAR CHAFIKA KAHLAL

L a direction du commerce de la
wilaya d’Alger a, selon le res-
ponsable du service de contrôle,

accentué ses efforts concernant le
contrôle de la qualité des différents
produits  de grande consommation.
Ces contrôles renforcés  concerne,
notamment les glaces, les boissons
et les produits cosmétiques :  antiso-
laire, après soleil...  Pour mener à
bien leur mission des commissions
de contrôle se déplacent quotidienne-
ment sur les 57 plages ouvertes à la
baignade  pour l’inspection des lieux
et contrôler la qualité des produits
exposés. Toute violation des normes
internationales du commerce  et  toute
infraction infraction à l’hygiène sera
directement sanctionnée, nous
apprend M. Kemache,  responsable
de ce service aussi sensible au sein de
la Direction du commerce. Il est à
noter que les équipes de contrôle font
également des visites au sein des
petits  fast-foods installés en bordure
des plages. Ainsi tous les moyens
sont mis en place pour la protection
du consommateur et la santé publique
et ainsi assurer une saison estivale
sans intoxication. Ces inspections
entrent dans le cadre du programme
tracé par la wilaya d’Alger et visant à

promouvoir le tourisme en instaurant
de nouvelles règles et normes de l’ac-
tivité commerciale et touristique dans
la capitale. Il est à signaler que les
nouvelles instruction du premier res-
ponsable de la wilaya sont très
strictes cette année et les services de
contrôle sont tenus de vérifier les
moindre détails «l’hygiène, les
moyens de  conservation des produits
et leurs réponses aux normes ins-
crites dans les registres de commer-
ce”, nous dit-o, La Direction du com-
merce  a ainsi mobilisé plus de deux
cents agents et contrôleurs de la qua-
lité à travers la capitale, qui ont pour
mission d’inspecter magasins, mar-
chés et espaces commerciaux. Il faut
préciser que la Direction du commerce
a enregistré depuis l’ouverture de la
saison estivaleprès de huit cents
infractions à la loi du commerce et
aux normes de la qualité. Ces infrac-
tions concernent différents  produits
: viandes,  boissons, produits laitiers
sans oublier les infraction relevées
au sein des restaurants et fast-food.

«25 producteurs ont été estés en justi-
ce par la Direction du commerce pour
non conformité et infractions des
lois et normes de production ou de
commercialisation de leurs pro-
duits», apprend-on auprès du premier
responsable du service de contrôle.
Ce dernier nous précise que ses ser-
vices se sont «dotés de moyens
sophistiqué permettant le contrôle de
la qualité alimentaire et des mormes
de conservation des produits péris-
sables. Toute infraction ou anomalie
est relevée en seulement  quelques
secondes». Par ailleurs et selon le
même responsable nous précise que
ses services ont tracé pour le mois de
ramadhan  un programme pointu pour
renforcer les opérations de contrôle
de la qualité et  assurer  ainsi un bon
déroulement de ce mois sacré et la
préservation de la santé publique. Ce
contrôle concernera également les
prix des produits de large consomma-
tion, ceci afin de préserver le pouvoir
d’achat des familles d’Alger.                  

C. K.

ÉRADICATION DE L'HABITAT PRÉCAIRE

Six cents familles relogées 
à Tessala El-Merdja et à Birtouta
S ix cents familles occupants

des   bidonvilles ou des habi-
tations précaires à Chéraga,

Baraki, El Harrach, Réghaia... ont
eu le bonheur de rejoindre des
appartement dotés de tout le
confort à Tessala El-Merdja et à
Birtouta. Ainsi la campagne de
relogement, lancée par la wilaya
d’Alger en application des
consignes du président de la
République, a atteint pour ainsi
dire sa vitesse de croisière. Il est
en effet prévu de redonner à Alger
son image de métropole moderne
après l’éradication des  baraques
érigées un peu partout à travers les
communes algéroises même les
plus  plus chics. Il est à noter que
l’opération de relogement  de ce
dimanche ne s’est pas déroulée
dans une totale quiétude. Il a même
fallu l'intervention des forces de

l'ordre pour contraindre certaines
familles à quitter leurs baraques.
Ces familles refusant le fait d’être
relogées dans des F2 sur le site de
Tessala El-Merdja.  Ces familles
s’élèvent contre ce relogement
jugé injuste, vu l'étroitesse des
appartement proposés par rapport
aux membres de ces familles toutes
nombreuses. Cela est d’autant plus
angoissant pour elles qu’elles
savent bien que ce relogement sera
définitif  pour elles et que tous les
recours du monde n’y pourront rien
en dépit des promesses faites par
les autorités locales qui sont
confrontées à ce genre de protesta-
tions lors de chaque opération de
relogement. Les familles diront à
ce propos : «Nous savons bien
que ces promesses nous sont faites
pour tenter de nous calmer et pou-
voir mener à bien leur opération

et qu’il n’y aura pas de suite» .
L’objectif principal des autorités
locales étant d’assurer le bon
déroulement de ces opérations de
relogement et éviter d'éventuelles
émeutes, déjà vécues lors ds précé-
dentes opérations pour dénoncer
le fait que  le nombre des per-
sonnes par famille ne soit pas pris
pas pris en compte. Il faut souli-
gner que jusqu'à présent le nombre
des familles relogées s'est élevé à
plus de trois mille. Il faut dire
aussi que la wilaya d'Alger s'est
engagée à réalisé dix mille loge-
ments aux profit des occupants
d’habitations précaires et des
bidonvilles. Le wali a en tout cas
promis que toutes ces familles
seront relogées dans des apparte-
ments décents avant la fin du mois
d'octobre prochain.                           

C.  K.

Des produits exposés  des heures à une forte température sont proposés aux familles. 
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CRISE DE TRANSPORT ENTRE SERAÏDI  ANNABA

Le téléphérique en panne 
depuis le 10 mars
Le téléphérique, qui a été
complètement rénové à
grands frais avec l’argent
du contribuable en 2007,
connaît  une détérioration
des cables électriques dont
la réparation revient,  selon
les clauses du cahier des
charges en vigueur, à la
société française ayant
assuré les travaux de
réalisation et qui reste liée
par contrat dans la prise en
charge du volet
maintenance.
PAR MOHAMED RAFRAF

D epuis le 10 mars dernier, les
habitants de Séraïdi souffrent le
martyre en raison de la panne du

téléphérique, qui assurait plus de 50%
du transport en commun vers la ville
d’Annaba.

Cet état de faits a généré une véri-
table crise pour les déplacements des
citoyens facilités naguère par ce genre
de transport rapide et pratique. Dans
une pétition ouverte  à l’initiative du
Comité  de quartiers, il est expressé-
ment demandé aux autorités, le wali
en tête, «de remédier en urgence à la
remise en service des télécabines du
seul téléphérique existant dans la
wilaya, pour mettre un terme au cal-
vaire des milliers d’Annabis qui quo-
tidiennement éprouvent les pires diffi-
cultés pour rallier le chef lieu de
wilaya ou se rendre dans la ville de
Séraidi, en raison du débordement des
seuls moyens de transport dispo-

nibles». Selon un cadre des services
techniques de la commune d’Annaba
le téléphérique, qui a été complète-
ment rénové à grands frais avec l’ar-
gent du contribuable en 2007, connait
une détérioration des cables électrique
dont la réparation revient  selon les
clauses du cahier des charges, en
vigueur toujours, à la société françai-
se ayant assuré les travaux de réalisa-
tion et qui reste liée par contrat dans
la prise en charge du volet  mainte-
nance. Une autre version, affirme que
ce sont les coûts de  réparation exor-
bitants, établis par un devis de l’en-
treprise française, qui seraient la
cause des tergiversations et du retard

dans cette opération.
D’aucuns  s'interrogent  sur les

causes réelles de ces pannes à répéti-
tion puisque selon le même cadre, le
téléphérique a accusé déjà  trois
pannes successives au courant de cette
année.

Contacté à ce sujet, le P/APC de
Séraidi a préféré ne pas s’exprimer sur
le sujet, prétextant que le dossier est
traité par les services compétents de
la direction technique. En attendant,
c’est vraiment le ras-le-bol des
citoyens qui attendent avec impatien-
ce une réponse appropriée à leur péti-
tion.

M . R .

La panne du téléphérique a engendré des perturbations dans le transport. Ph
 / 

D
.R
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SIDI AMAR, CEM TARIK IBN ZIAD

Un établissement
qui se meurt

Qu’en est-t-il du CEM Tarik Ibn Ziad de
Sidi Amar ? Une question que ne cessent
de se poser les voisins de cette institution
qui semblait menacer les élèves qui en
leur temps avaient séché leurs cours
durant plusieurs semaines en signe de
protestation face à la situation qu’ils
vivaient quotidiennement à la suite des
menaces d’effondrement des murs de
l’établissement. Une situation qui avait
semé panique et désarroi parmi les
élèves. L’inquiétude aussi  des ensei-
gnants se justifiait par les énormes et dan-
gereuses fissures qui avaient gagné
toutes les parties de l’établissement. Cet
édifice qui n’avait, en fait, que trois
années de vie, et qui avait coûté des mil-
liards au Trésor public est actuellement
abandonné et  cela depuis quelques
années. En ce temps, des équipes
s’étaient déplacées sur place pour
quelques retouches dont les travaux  ont
duré presque un mois. Ensuite la situation
a empiré. Les services du contrôle tech-
nique de la construction qui excluaient
tout danger, n’avaient pu empêcher la
direction de l’éducation de déserter les
lieux. Des lieux qui sont devenus par la
force des choses un endroit privilégié
pour certains jeunes adeptes des boissons
alcoolisées et autres produits prohibés.
Aujourd’hui la  situation est fortement
inquiétante du fait que tous les murs du
CEM, représentent de visu, un grave dan-
ger pour les voisins dont certains de leurs
enfants s’y aventurent à l’intérieur pour
jouer.  «Nous ne pouvons rester sans être
inquiets. Notre attention demeurait,
constamment attirée vers les craque-
ments des murs, qui se faisaient par répé-
tition. Nous étions dans l’inquiétude et la
peur de voir un jour s’écrouler, sur cer-
tains d’entre nous, un pan de mur ou une
chute du plafond. Nous n’étions pas  dis-
posés à sacrifier nos vies.» nous avait
alors dit l’enfant Ahmed qui a ajouté : « Il
n’y a pas de solution. A l’intérieur des
classes, nous recevions le sable issu des
différentes fissures situées aux plafonds
sur nos  têtes, les enseignants éprou-
vaient des difficultés à nous expliquer les
cours dans une situation pareille ».
Cette année encore, nous avions avisé les
autorités concernées pour trouver une
solution à cet édifice qui était destiné à la
démolition. Nous avons reposé encore
une fois le problème. 
Le CEM en question avait été construit sur
un oued. Sur les lieux, une équipe du
laboratoire qui faisait des prélèvements
avait à chaque tentative trouvé de l’eau
dans la cour de l’établissement et à
quelques centimètres  de profondeur seu-
lement. Le responsable nous a affirmé
que l’existence de l’eau en souterrain n’a
en fait aucune incidence sur ce qu’endure
actuellement la construction, mais attri-
bue cela à une escroquerie sur la teneur
du béton. La situation de cet établisse-
ment dont la durée de vie n’a point atteint
les trois années suscite aujourd’hui la pré-
occupation de nombreux citoyens qui
espèrent l’ouverture d’une enquête pour
situer les responsabilités à l’origine de cet
important gâchis. K. Nassim

PLAN QUINQUENNAL 2010-2014

Les projets inscrits généreront 
64 mille emplois
U ne substantielle hausse a été

enregistrée dans l’enveloppe
financière accordée à la wilaya

de Annaba, dans le cadre du plan quin-
quennal 2010-2014, a récemment
révélé le wali, Mohamed El Ghazi,
lors de la dernière rencontre entre
l’exécutif et les membres élus de
l’APW.

Ainsi, plus de 229 milliards de
dinars, une manne supérieure de près
du double de l’ancienne enveloppe,
vont être injectés dans  une kyrielle
de projets de développement de la
wilaya, notamment au niveau des

chantiers prioritaires  eu égard à l’im-
pact socioéconomique projeté comme
l’a souligné, à juste titre, le chef de
l’exécutif. Aussi, il est question de la
réalisation de 40 mille logements
supplémentaires toutes formules
confondues (le LSP et LS se taillent
la part du lion dans ces chantiers) 9
lycées, 14 CEM, 2 hôpitaux de 850
lits 330 salles de cours pour primai-
re, 9 piscines publiques, 5 complexes
sportifs, un musée de la musique, un
théâtre de plein air et un nouveau
pôle universitaire qui fera aussi, au
vu des structures universitaires de

cette envergure (pôle 4. d’El Bouni)
sur le territoire de la wilaya de
Annaba, un important technopôle
apte à booster l’économie locale dans
une dynamique de partenariat univer-
sités-entreprises Outre la disparition
des disparités économiques et cultu-
relles entre les différentes aggloméra-
tions de la wilaya, ces chantiers,
vont, estime le wali, générer 64 mille
emploi directs et fouetter aussi tous
azimuts l'embauche dans une wilaya
meurtrie par le chômage et la liquida-
tion, ces dernières années, d'innom-
brables entreprises publiques. M . R .
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M’SILA

Ouverture de 13
nouvelles carrières et
plâtrières

La direction de l’énergie et des mines annonce
l’ouverture de dix nouvelles unités de produc-
tion d’agrégats et trois plâtrières   avant la fin
2010 dans la wilaya de M’sila a appris l’APS.
Les dix futures carrières, précise-t-on de
même source, “devront porter la production
annuelle locale d’agrégats de différentes gra-
nulométries de 950 mille tonnes actuellement
à 3,5 millions de tonnes”. La Direction de
l’énergie et des mines ajouté que cette ''impor-
tante production" devra réduire l’extraction de
sable dans la région de Bou Saâda et préserver
la physionomie de ses cours d’eau dans la
perspective d’une prochaine interdiction de
l’extraction du sable d’oueds. 
L’augmentation de la production de gravier
évitera également aux entreprises de travaux
routiers de la wilaya de recourir aux wilayas
voisines pour s’approvisionner en granulats,
ce qui permettra, a-t-on ajouté, "d’accélérer les
délais d’exécution des projets de travaux
publics". 
Les trois nouvelles plâtrières  porteront, quant
à elles, la production de la wilaya à cent
soixante mille tonnes de plâtre par an contre
quatre-vingt-dix-sept mille tonnes actuelle-
ment.  Il est également souligné la présence,
dans le Hodna, de ''nombreux gisements de
plâtre de haute qualité et le savoir-faire de
nombreux artisans-plâtriers”. 
Ces treize unités, réalisées dans le cadre d’in-
vestissements privés, devront générer
quelque six cents postes de travail directs et
cinq mille autres emplois indirects. 

A. T.

CHLEF

40 mille qx de céréales
livrés aux CCLS

La Direction des services agricoles informent
de la livraison de quarante quintaux de
céréales  aux Coopératives des céréales et
légumes secs (CCLS) de la wilaya de Chlef.
Cette quantité, rapporte l’APS, représente près
de 10%  des objectifs de livraison fixés pour
l'actuelle campagne  moisson-battage qui a
débuté le 1er juin. Il est prévu, explique-t-on
de même source  la collecte de quelque cinq
cent mille quintaux de céréales au  profit des
Coopératives des céréales et légumes secs de
la région, soit près de 50% de la production
prévisionnelle estimé à plus de 1,2 million de
quintaux.  

K. H.

À nos lecteurs
Midi Libre, qui fait de l’information de proximité
son credo, met à la disposition de ses lecteurs et
annonceurs du Centre une adresse email pour
toutes informations, remarques où suggestions
qu’ils jugeront utiles de porter à notre connais-
sance. Tout comme nous les invitons à nous sig-
naler toute  mauvaise ou absence de distribution
de leur journal. 

Email : midi-centre@lemidi-dz.com

AÏN DEFLA, PROGRAMME QUINQUENNAL 2010/2014

17 mille milliards de centimes
pour la concrétisation des projets 
Cinq secteurs ont été passés en
revue par leurs directeurs
respectifs en présence du wali.
Chacun de ces secteurs a reçu
son quota de l’enveloppe de dix-
sept mille milliards débloquée à
ce propos.

PAR CHEMS-EDDINE MOURAH

C’ est  en présence des directeurs
des différents secteurs et de la
presse que le wali de Aïn

Defla a exposé le programme quin-
quennal 2010/2014. Pour permettre
aux citoyens de suivre les débats la
rencontre a été diffusée en direct sur
les ondes de la radio régionale de Aïn-
Defla. Pour la première partie cinq
secteurs ont été passés en revue : l’ha-
bitat, l’alimentation en eau potable,
les travaux publics, l’éducation et la
formation professionnelle. Pour
l’exécution du programme, un mon-
tant de 17 mille milliards de centimes
a été débloqué a annoncé le chef de
l’exécutif. Concernant le secteur de
l’habitat, le plan retenu prévoit la
construction de quarante-deux mille
logements dont cinq mille deux cent
LSP et quinze mille pour les zones du
Rif, il est prévu également la réhabi-
litation de dix-huit mille habitations
précaires. “Pour ce programme, toutes
les dispositions ont été prises :
bureaux d’études, personnel technique
qualifié, problèmes du foncier résolus
et choix des sociétés nationales et
étrangères” , a précisé le wali. Pour
l’alimentation en eau potable, le plan
a retenu trente-sept opérations pour
dix-huit communes qui seront alimen-
tées par cinq  barrages. “Pour l’en-
semble de la wilaya, les barrages four-
nissent 555 millions de m3 alors que
la consommation moyenne est de 200
litres par jour et par habitant”, a pré-
cisé le wali. Le secteur des travaux
publics, a béneficié de plusieurs opé-

rations  : développement du transport
urbain pour six communes : Bou-
Medfa, El Khemis, Aïn-Defla,
Djendel, Miliana et El Attaf, rénova-
tion du réseau existant : El Khemis -
Hammam Righa, routes secondaires :
Bathia, Tachta, Djelida sur quarante-
six kilomètres, projet d’ouverture de
la route El Khemis-Tissemsilt-Tiaret,
dédoublement de la voie ferroviaire El
Afroun-El Khemis et enfin la réalisa-
tion d’une nouvelle gare à la sortie de
la ville à proximité de la cité Wiam.

Le secteur de l’éducation quant à
lui dont le centre universitaire recevra
trois mille cinq cents  nouveaux étu-
diants lors de la prochaine rentrée pour
huit mille places pédagogiques, cent
cinquante logements pour les ensei-
gnements et cinq mille lits. Le trans-
port sera renforcé en direction des
zones éloignées comme Tarik Ibn
Zyad et Bathia. Des travaux sont
menés pour éliminer la haute tension
et au terme de cette opération  70 hec-
tares pourront être récupérés. La for-
mation professionnelle bénéficiera
d’un montant de cent soixante et un
milliards de centimes qui seront
consacrés à la construction de quatre
instituts à El Attaf, Aïn-Defla, Bou-
Medfa et Miliana ainsi qu’à la rénova-
tion des centres de Bir Ould Khalifa,

Bordj Emir Khaled et Djelida. De
plus, l’institut de Aïn-Defla bénéficie-
ra d’un internat de  mille places. Pour
le secteur de l’enseignement, on note
la construction de quatorze lycées,
vingt-quatre CEM, cinq écoles pri-
maires, quinze demi-pensions et vingt
terrains pour l’éducation physique.
“Une fois ce programme achevé,
chaque commune de la wilaya aura
son propre lycée” a annoncé le wali.

Le secteur de la santé s’est vu attri-
bué un montant de cinquante-cinq
milliards de centimes pour, entre
autres, la construction de dix salles de
soins à travers les zones du Rif, la réa-
lisation d’un hôpital de deux cent qua-
rante lits à Aïn-Defla. Le même pro-
gramme a retenu également le projet
d’ouverture d’un institut pour la for-
mation médicale rattaché au centre
universitaire et la création de quatre
services spécialisés pour les urgences
à Miliana, El Khemis, Aïn-Defla et
El Attaf. Le wali a insisté sur l’im-
portance de ces opérations pour l’amé-
lioration des conditions de vie de vie
des populations. Les autres secteurs
feront l’objet d’autres débats dans les
prochains jours et qui seront transmis
en direct sur les ondes de la radio
régionale de Aïn-Defla.

C.- E. M.

TENES, INFRASTRUCTURES HOSPITALIÈRES

Le bloc opératoire fonctionne à plein régime
PAR BENCHERKI OTSMANE

A près quelques jours d’une
inactivité partielle le bloc
opératoire de l'hôpital de

Ténès a repris du service en effec-
tuant plusieurs interventions chi-
rurgicales. Cette petite pause, pro-
grammée depuis longtemps, selon
la direction de l'hôpital entre dans
le cadre de la maintenance des équi-
pements et n’est, explique-t-on, en
aucun cas, due au manque de pro-
duits de stérilisation ou de désinfec-
tion selon certaines ayant circulé
dans les couloirs. D'ailleurs sou-
ligne notre source, le bloc opéra-

toire n'a jamais interrompu com-
plètement ses activités et a conti-
nué à traiter les cas urgents.
Toutefois notre source souligne que
l'absence de réanimateurs, d'anes-
thésistes et de gynécologues au
niveau de l'hôpital de Ténès peut
contraindre ses responsables à éva-
cuer vers celui de Ouled-Mohamed
les cas à risque à l’instar des
enfants, des personnes âgées ou les
femmes enceintes nécessitant une
césarienne. Cette catégorie de
malades, dont les diabétiques et les
hypertendus, nécessite en fait une
assistance particulière en matière
d'anesthésie et de réanimation.

Cette situation crée une tension
entre l'hôpital de Ouled-Mohamed
et celui de Ténès où quelquefois le
malade dirigé vers le chef-lieu de
wilaya se voit mal pris en charge.
Selon un médecin de l'hôpital de
Ténès le cas récent d'un enfant éva-
cué vers l'hôpital de Ouled-
Mohamed illustre bien la situation.
Faisant fi des règles de déontologie
le jeune malade n'a pas été bien
pris en charge, sous le prétexte fal-
lacieux que l'hôpital de Ténès pou-
vait prendre en charge l’interven-
tion chirurgicale de cet enfant.

B.  O .

Siège de la wilaya de Aïn-Defla. P
h.

/ 
D

.R
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BATNA 

Sortie de cinqpromo-
tions militaires

Une cérémonie de sortie de cinq promotions à l'École
d'application de l'arme blindée (EAAB) a été présidée
lundi par le général Bergham Mohamed commandant
adjoint de la 5ème Région militaire. Baptisées du nom du
chahid Benseghir Hocine, ces promotions constituent
respectivement, la 36ème promotion des officiers de per-
fectionnement, 14ème promotion des officiers d'applica-
tion, 16ème  promotion de capacité militaire de 2ème
degré, la 28ème promotion de capacité militaire de 1er
degré et 25ème promotion du certificat professionnelle
militaire de 2ème degré. Le colonel Mohamed Omar,
commandant de l'EAAB, a insisté sur la qualité de la for-
mation dispensée par l'école recourant aux équipements
techniques et méthodologies de pointe pour suivre les
mutations en cours.

SKIKDA

Le téléphérique
reprend du service 

Le téléphérique de la ville de Skikda, immobilisé pendant
plusieurs mois en raison d’une panne technique, a repris
du service lundi, a-t-on constaté. Ce moyen de transport
collectif a contribué, aussitôt après sa mise en fonction le
18 septembre dernier, à améliorer les déplacements
urbains dans une ville connaissant une grande densité
démographique, pendant longtemps desservie en matiè-
re de moyens de locomotion collectifs. La ligne du télé-
phérique de Skikda qui prend son départ à partir des
hauteurs de la ville, au cúur de la cité Bouabaz, rejoint la
cité Bouyala en transitant par la station intermédiaire
"Mohamed-Boudiaf", au centre-ville, a notamment per-
mis, de l’avis des usagers, de réduire de manière sen-
sible la pression sur le secteur des transports.  Les tra-
vaux de réalisation du téléphérique de Skikda avaient été
lancés conjointement par le groupement suisse
"Garaventa" et l'entreprise algérienne "Sapta" en avril
2007, pour une enveloppe financière de 1,3 milliard de
dinars.

TEBESSA

Projet de 8 mille
places pédagogiques
à l’université 

Un projet de réalisation de 8 mille places pédagogiques a
été accordé à l’université de Tébessa, apprend-on lundi du
rectorat. La chargée de la cellule de communication de cet
établissement a fait savoir que ces structures d’accueil en
voie de lancement, profiteront aux facultés de littérature et
des langues, et des sciences sociales et humaines, soit
4.000 places chacune d'elles.   La rentrée universitaire
2010/2011 dans la wilaya sera, en outre, marquée par la
réception de 2.000 nouvelles places pédagogiques, appe-
lées à renforcer et améliorer les conditions d’accueil dans
la faculté de commerce et des sciences économiques.
L’université de Tébessa fonctionnera, à partir de la pro-
chaine rentrée, avec sept facultés au lieu de cinq, qui
devront regrouper 20 départements pédagogiques, fré-
quentés par environ 12.000 étudiants, en plus des étu-
diants en post-graduation. Un projet de construction d’un
centre national de physiologie vient d’être accordé à l’uni-
versité de Tébessa, dans le but de développer la recherche
scientifique dans ce domaine.  Aux cinq laboratoires de cet
établissement, s’ajouteront, dés la rentrée prochaine, cinq
autres, soit une dizaine qui seront encadrées par prés de
100 enseignants chercheurs, a-t-on souligné. 

APS

A nos lecteurs
Midi Libre, qui fait de l’information de proximité
son credo, met à la disposition de ses lecteurs et
annonceurs de l’Est une adresse email pour
toutes informations, remarques ou suggestions
qu’ils jugeront utiles de porter à notre connais-
sance. Comme nous les invitons particulière-
ment à signaler toute  mauvaise ou non distri-
bution du journal. 

Email : midi-est@lemidi-dz.com

La nouvelle ville universitaire,
située à 20 kilomètres du chef-
lieu de la wilaya de
Constantine, est en cours de
construction par une entreprise
chinoise. Elle a nécessité un
investissement de 25 milliards
de dinars, ce qui en fait "l’un
des projets structurants les
plus importants de ces
dernières décennies".

U ne enveloppe de 1,6 milliard
de dinars a été mise en place
pour la viabilisation de la
ville universitaire, en chan-

tier, sur les hauteurs de Constantine,
a-t-on appris d’un responsable à la
Direction du logement et des équipe-
ments publics (DLEP).         Menée
en parallèle avec les travaux de gros-
œuvres de cet immense projet de 150
hectares, les travaux liés au VRD
(voirie  et réseaux divers) et à l’éclai-
rage public enregistrent un taux
d’avancement jugé "satisfaisant", a
précisé le chef de service Réalisations
à la DLEP, avançant la fin de l’année
2010 comme "date butoir" pour la
réception de l’action de viabilisation. 

La nouvelle ville universitaire,
située à 20 kilomètres du chef-lieu de
la wilaya de Constantine, est en cours
de construction par une entreprise chi-
noise. Elle a nécessité un investisse-
ment de 25 milliards de dinars, ce qui

en fait "l’un des projets structurants
les plus importants de ces dernières
décennies", a-t-on également souligné
à la DLEP. S’agissant de la cadence
des travaux (75% d’avancement),
même si elle est jugée "globalement
satisfaisante", doit, cependant, être
"accélérée davantage", a-t-on ajouté,
rappelant les récentes instructions
signifiées dans ce sens par le wali à
l’entreprise réalisatrice. Les autorités
locales insistent également, selon les
mêmes sources, sur "le respect scru-
puleux des normes de qualité et d’es-
thétique dans la conduite des travaux

au niveau de cette immense infra-
structure universitaire qui disposera
d’une dizaine de facultés, totalisant
plus de 44 mille places pédagogiques
prévues à être réceptionnées l’année
prochaine". Cet imposant campus
abritera également 19 résidences uni-
versitaires d’une capacité globale de
38 mille lits et un restaurant de 800
couverts ("entièrement achevés"),
ainsi que quatre salles de conférences,
une bibliothèque de 3 mille places,
un auditorium de mille places et un
pôle sportif. 

A P S

CONSTANTINE, NOUVELLE VILLE UNIVERSITAIRE

1,6 MILLIARD DE DINARS
POUR LA VIABILISATION 

La cité universitaire.

EL-TARF, EXMANS DE FIN D’ANNÉE

Résultats appréciables au BEM 
PAR MOURAD SABER

L a wilaya d'El-Tarf, contrairement
aux années précédentes, a termi-
né l'année scolaire 2009-2010 en

apothéose. Après avoir décroché un
pourcentage honorifique en cinquiè-
me, avec 88.03% pour la première
session, la wilaya d’El-Tarf a réalisé
74,64% de réussite au BEM. Un tel
pourcentage est une première dans la
wilaya. 

Selon les premières impressions
des responsables éducatifs, le taux de

passage en seconde serait entre 80 et
85%. C'est le fruit d'une année labo-
rieuse en dépit des multiples arrêts de
cours qui ont été enregistrés dans nos
établissements scolaires. 

De ces résultats, se dégage un fort
pourcentage parmi les filles. En
outre, les établissements d'enseigne-
ment moyen ruraux ont réalisé des
résultats meilleurs que ceux des zones
citadines. Le premier collège à travers
la wilaya est celui de Bougous II qui
a réussi un parcours sans faute en
décrochant 100/100 de réussite.

Pourtant, les jeunes élèves qui pour-
suivent leur scolarité dans le primaire
et le moyen évoluent dans des condi-
tions déplorables (déplacement à pied
pour les élèves et les enseignants
faute de bus du ramassage scolaire). 

Les résponsables s'attendent, en
outre, à un pourcentage très élevé au
baccaulauréat vu que les sujets propo-
sés étaient à la portée des candidats
moyens et ils se rapportaient à des
leçons  des deux premiers trimestres
seulement.

M .  S .  

2 mille nouveaux logements sociaux prévus cette année 
La wilaya d’El-Tarf a bénéficié d’un programme de réalisation de 2 mille logements sociaux locatifs au titre
de l’exercice 2010, a-t-on indiqué, dimanche dernier, à l’Office de promotion et de gestion immobilières
(OPGI). Ajouté au reste des programmes d’habitat, à savoir, notamment, 5.220 sociaux et 6.500 autres pour
la résorption de l’habitat précaire, ce programme permettra ''d’alléger la demande sans cesse croissante en
logement social'', a estimé cette source L'approbation de 13 plans directeurs d’aménagement urbain (PDAU)
dans 13 communes a, par ailleurs, mis un terme à l’indisponibilité de terrains à bâtir, a-t-on encore indiqué
à l’OPGI, faisant savoir qu’un total de 11 mille logements a été retenu dans cette wilaya dans le cadre du plan
quinquennal 2010-2014. Selon les services de l’OPGI, la wilaya d’El-Tarf réceptionnera, à l’horizon 2014, plus
de 30 mille logements, dont 8 mille ruraux en voie de réalisation. Pour rappel, la wilaya d’El-Tarf a bénéficié
durant la période 1999-2009 d’un programme de réalisation de 12.520 logements seulement d’où, a-t-on sou-
tenu de même source, ''l’impact considérable'' attendu du nouveau programme. APS 
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TIMIZART N SIDI MANSOUR 

Un village à la fertilité plurielle

J ean Amrouche, fils de Fadhma Ath
Mansour et frère de Taous Amrouche,
de son nom complet Jean El-

Mouhouv Amrouche, est né le 06 février de
l'année 1906 à Ighil Ali, un village de la
vallée de la Soummam, au sein d'une famil-
le convertie au christianisme. La famille de
ce dernier s'installera par la suite à Tunis où
il poursuivra de brillantes études secon-
daires puis à l'école normale de saint
Cloud. Il devint ensuite  professeur de
Lettres dans les lycées de Sousse, Bône et
Tunis. Et c'est au milieu des années trente
qu'il publia ses premiers poèmes dans la
revue Cahier de Barbarie qu'il dirigeait en
compagnie d'Armand Guibert. Durant la
période de la Seconde Guerre mondiale, il
rencontra André Gide à Tunis et rejoint les
milieux gaullistes à Paris.  De février 1944

à juin 1947, jean Amrouche est directeur de
la revue l'Arche, éditée par Edmond
Charlot, et qui avait publié les grands
noms de la littérature française de l'époque
à l'image d'Albert Camus, René Char,
Maurice Blanchot, Joé Bousquet, Francis
Ponge et bien d'autres 

Jean Amrouche est aussi renommé pour
ses entretiens, qu'il réalisa sur Tunis R.T.T.
de 1938 à 1939, Radio France Alger de
1943 à 1944 et surtout Radio France Paris
de 1944 à 1958, où sont invités des théori-
ciens de la taille de Roland Barthes,
Maurice Merleau-Ponty, Gaston Bachelard,
jean Wahl ainsi que des poètes et roman-
ciers comme Claude Aveline, Georges
Emmanuel Clancier, Max-Pol Fouchet et
Kateb Yacine.    

A propos de ses entretiens dira Jean
Lescure que l'histoire de la littérature ne se
passera qu'avec dommage de ce nouveau
genre crée par Amrouche avec Gide puis
avec Claudel, Mauriac et Ugaretti, et que sa
perte serait aussi grave que celle du
Manuscrit de caves du Vaticans, de Portée,
de Génitrix ou de l'Allegria, il dira aussi que
:  « Et neuf fois sur dix Amrouche trouve la
question qui contraint son interlocuteur à
faire l'aveu de lui-même, et à renoncer à se
protéger du masque que l'existence mondai-
ne a autorisé à sa voix de se former.» 

Jean Amrouche a été ensuite mis à la
porte de Radio France par le Premier
ministre de l'époque alors qu'il servait d'in-
termédiaire entre les instances du Front de
libération nationale et le général de Gaulle.
Et depuis, il n'a pas cessé de plaider la cause
algérienne depuis la Radio suisse,
Lausanne et Genève de 1958 jusqu'à son
décès en 1962 suite à un cancer quelques
semaines seulement après l'accord du ces-
sez-le-feu.

Concernant l'œuvre poétique, cette der-
nière s'est arrêtée prématurément, en 1937,
alors que son auteur vivra jusqu'en 1962.
Donc le jugement de la poésie de Jean
Amrouche ne se fera pas par son abandon.
Tahar Djaout en fera le contour dans
Amrouche, Etoile secrète, L'Enfance de
l'homme et du monde, paru dans Algérie
Actualité de la semaine du 09 au 15 juin
1981, en ces termes : «(…) L'inspiration
de Jean Amrouche est avant tout mystique,
d'un mysticisme qui transcende la religion
pour créer ses religions propres : celle de
l'amour éperdu, celle de la contemplation
cosmique, celle de l'harmonie des élé-
ments. S'éloignant de l'ascétisme reli-
gieux, le verbe de Jean Amrouche éclate en
des points opulents gorgés de ciels, de
sèves, d'orages, de fruits et de femmes.»

N . B .

JEAN AMROUCHE

Quand littérature et journalisme font bon ménage

Imedhqane n’Tizi...

Midikabylie@lemidi-dz.com

l Trois jours durant, la maison de la culture
Mouloud-Mammeri de Tizi-Ouzou a abrité un
salon des habits traditionnels féminins.
Organisé à l'initiative des associations cultu-
relles   « Tiguemmi » de Makouda et « Anza » de
Boudjima (Daïra de Ouagnoun), cette exposition
a mis en évidence l'évolution de l'habit tradition-
nel féminin kabyle, des bijoux de la région et
autres coiffures qui ont de tout temps rehaussé
la beauté mythique de la femme kabyle à travers
les âges. Ce sont surtout ces costumes que por-
taient autrefois fièrement nos parents qui sont
mis en évidence dans cette exposition. En plus
de l'habit féminin qui, faut-il le souligner, se
taille la part du lion, les organisateurs de cette
rencontre ont proposé au public un alléchant
programme culturel et artistique, où confé-
rences théâtre et autres chants du terroir sont
consignés dans cette manifestation d'envergure.  

l En se rendant au sanatorium, cette grande
structure sanitaire, qui se trouve sur les hau-
teurs de Redjaouna à Tizi Ouzou, un vendredi,
(jour de visite) il vous faudra vous armer de
patience et surtout du sens de l'orientation, car
vous ne trouverez personne pour vous indiquer
le service dans lequel vous voudriez vous
rendre. Les plaques d'indication accrochées aux
murs, si elles ne sont pas absentes, ne vous pré-
cisent guère l'étage encore moins le service.
Dans certaines autres parties de l'hôpital, ces
inscriptions indicatives sont souvent remplacées
par des écriteaux gauchement peints à même le
mur. C'est à se demander si le système de per-
manence n'existe pas dans cet important éta-
blissement de la santé de la wilaya de Tizi Ouzou
et surtout si les gens censés être payés pour
veiller à la bonne marche de cette structure font
correctement leur travail.

l Le coup d'envoi de la deuxième édition de la
coupe inter-villages et communes de la wilaya
de Tizi Ouzou à été donné en début de semaine
par les responsables de cette manifestation
sportive tant attendue par tous les fans de la
balle ronde. La rencontre inaugurale qui s'est
déroulée en présence du président de l'APW de
Tizi Ouzou a été l'occasion de constater le niveau
sportif de cette compétition qui gagne de plus
en plus d'adhérents.  Les péripéties de cette
coupe, qui verra la participation de pas moins de
58 équipes des différentes communes de la
wilaya, se dérouleront  dans les deux stades  qui
se situent dans le chef lieu de wilaya à savoir
Oukil Ramdane et celui du 1er Novembre. Ces
stades, nous affirment les organisateurs, abrite-
ront tous les matchs, des éliminatoires jusqu'à
la finale. A rappeler que l'édition de cette année
est dédiée à la mémoire de feu Kamel Aouis,
ancien international et ancien joueur de la JSK.
Les partenaires de cet évènement sportif sont :
l'Office des Etablissements de Jeunes (ODEJ),
l'Office du Parc Omnisport (OPOW) et l'APC de
Tizi Ouzou.

l Le mouvement associatif de la wilaya de Tizi
Ouzou, à sa tête la fondation Matoub, est une
fois de plus au rendez vous, pour commémorer
le 12e anniversaire de l'assassinat d'un des plus
grands chantres qu'ait enfantés la Kabylie à
savoir Lounes Matoub. Expositions, pièces théâ-
trales, poésies, conférences, témoignages et
tables rondes, sont à l'affiche de cette rencontre
qui verra la participation de grandes figures cul-
turelles et artistiques de la région, à l'image du
docteur Saïd Chemmakh. C'est la maison de la
culture Mouloud-Mammeri qui est prévue pour
accueillir l'ensemble des activités de cette mani-
festation. Comme à l'accoutumée, une gerbe de
fleurs sera déposée sur la tombe du rebelle à
Béni Douala en présence de sa famille, de ces
amis et de tous ses fans.   

A propos de l'étymologie de sa
dénomination, «Timizart» est la
forme plurielle de «Tamazirt» qui
signifie un terrain de
maraîchage à proximité d'un
lieu d'habitation, d'ailleurs le «t»
final du mot Timizart n'a pas lieu
d'être.

PAR NAWEL BEN

M algré la forte densité de cette com-
mune que composent une trentaine
de  villages, de Timizart demeure

l'une des communes les moins équipées en
matière d'infrastructures. Elle se limite à
16 écoles primaires, 04 CEM et un seul
lycée, ce qui pousse les élèves à rejoindre
les lycées des communes voisines notam-
ment celui de Fréha. Timizart compte éga-
lement un centre de formation profession-
nelle (CFPA) de 100 places. Concernent
les infrastructures de la santé, cette com-
mune ne renferme qu'un seul centre
construit en 1970, érigé avec l'avènement
de la nouvelle carte sanitaire en polycli-
nique. Une couverture sanitaire qui laisse à
désirer quand on sait que le nombre des
habitants de cette commune a triplé depuis
les années 1970. Outre cette polyclinique,
la commune renferme 06 salles de soins
qui connaissent un dysfonctionnement
total (manque de médicaments, manque de
personnel…). Il est à noter que depuis
l'Indépendance, cette commune n'a bénéfi-
cié, en termes de logements sociaux, que
de 215 logements OPGI. 

De par sa vocation agricole, dont plus
de la moitié de son territoire est constitué
de terres fertiles, Timizart a pu, plus ou
moins, absorber le taux du chômage qui
est, à l'image des autres régions de la
wilaya, très élevé. Un potentiel agricole
renforcé par une abondance en eau prove-

nant du petit barrage de Djebla et des 05
retenues collinaires que compte la commu-
ne. Des pâturages à volonté ont fait que
l'élevage bovin est très prisé par les habi-
tants de Timizart qui est, d'ailleurs, pre-
mière de la wilaya de Tizi Ouzou en termes
de production laitière. 

L'aspect touristique de Timizart n'est
pas à négligé puisque le village n'est qu'a
quelques km à vol d'oiseau de la mer. C'est
également sur les terres de Timizart qu'est
implantée la deuxième plus importante
zaouïa de la Kabylie, après celle de Chorfa
n'Bahloul, à savoir la zaouïa de Sidi
Mansour. 

Cette zaouïa, qui a aujourd'hui plus de
quatre siècles d'existence, recouvre 70
hectares englobant une mosquée, une
Koubba, cinq dortoirs pour les tolbas, un
réfectoire, un magasin et plusieurs salles
de cours. Quant à l'organisation de cette
zaouïa qui est connue pour être l'une des
plus démocratiques sur le territoire natio-
nal, elle est gérée par une association
composée de  représentants des neufs
grandes familles du village et d'un comité
de coordination, lui-même composé de 02

représentants des 56 villages que comp-
tent les Aït Djenad.

Durant la révolution, Timizart a donné
plus de 400 chahids parmi lesquels on peut
citer le colonel Mohand ameziane plus
connu sous le nom du colonel Vrirouche,
Ismaïl Kaci, officier supérieur de l'ALN,
Moh Saïd Ouzeffoun, Mohand Wikal et
tant d'autres. Un grand monument à
d'ailleurs été édifié dans le village dit Agni
Temlilin pour honorer leur mémoire.

Enfin, on ne peut parler de Timizart
sans évoquer son poète mythique, Youcef
Ou Kaci qui naquit dans les années 1680
dans le petit village d'Aït Gouaret. Il est le
poète kabyle le plus ancien connu dans la
tradition orale. Sa poésie, dont seule une
partie a survécu au temps, traitait de la
société kabyle d'alors, de ses coutumes et
de son code d'honneur. Fort de ses
voyages à travers la Kabylie et de son
large savoir oral, le poète fut considéré
comme une figure sainte et portait le titre
d'Amusnaw, qui veut dire à la fois sage et
savant. N . B .

Timizart N Sidi Mansour.
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GUELMA, SOUS-LOCATION DES LOGEMENTS

UN CRÉNEAU PORTEUR
L'exode rural a amplifié la crise
de logement qui n'épargne
aucune région du territoire
national. Au niveau de Guelma,
et à l'instar des autres wilayas,
des centaines de logements
sociaux à caractère locatif
restent désespérément
inoccupés pour de multiples
raisons et ce, à des fins
purement lucratives.

PAR HAMID BAALI

D es milliers de postulants aux
logements sociaux, dont les
demandes sont déposées au
niveau de la daïra, sont pénali-

sés car leurs conditions d'hébergement
sont lamentables, à savoir lieux insa-
lubres, exiguïté, manque d'intimité
pour les familles nombreuses, dont les
enfants,t souvent majeurs et mariés, ne
savent plus à quel saint se vouer pour
se soustraire à ce cauchemar. L'exode
rural a amplifié la crise de logement qui
n'épargne aucune région du territoire
national car d'aucuns ont saisi cette
opportunité de décrocher un toit décent
et neuf en érigeant une habitation pré-
caire qui leur donne la priorité dans le
barème mis en place par les pouvoirs
publics. Le plus aberrant, et c'est ce qui
révolte les gens réellement dans le
besoin et qui sont écartés, est que ces
appartements sont revendus ou sous-
loués ; un phénomène qui prend de
l'ampleur ces dernières années. Au
niveau de Guelma, et à l'instar des
autres wilayas, des centaines de loge-
ments sociaux à caractère locatif res-
tent désespérément inoccupés pour de

multiples raisons et ce, à des fins pure-
ment lucratives. Conscient de ce phé-
nomène, le wali a instruit dernièrement
le directeur de l'OPGI aux fins de les
recenser sans exception, sachant que
l'Etat serait disposé à sévir. Les jeunes
couples qui convolent en justes noces,
à la recherche d'un studio ou d'un appar-
tement, sont soumis au diktat de gens
sans scrupules. Ceux qui dénichent un
nid douillet doivent payer, rubis sur
ongles, à l' avance le loyer d'une
année, à raison d'un montant mensuel
qui oscille entre dix mille et vingt-cinq
mille dinars, soit la coquette somme de
douze à trente millions de centimes !
En dépit de ces tarifs exorbitants, ces
candidats se résignent à ces exigences
malhonnêtes en versant la somme
demandée, en effectuant des prêts

auprès de proches et amis ou en ven-
dant leurs bijoux. Ils entament leur vie
conjugale avec un cumul de dettes qui
ira crescendo avec la naissance de leur
bébé avec son cortège de dépenses !
Ces pénibles situations ont engendré
des séparations, des divorces doulou-
reux car le jeune chef de famille est ter-
rassé par les dettes et les dépenses mul-
tiples. En dépit des programmes,
toutes formules confondues, mis en
place par les pouvoirs publics qui
injectent des enveloppes financières
colossales dans le secteur de l'habitat,
des gens de mauvaise foi et avides de
richesses fulgurantes et indues profi-
tent de la détresse d'autrui dans l'impu-
nité totale. La sonnette d'alarme est
tirée pour mettre le holà à ces pratiques
délictuelles et inacceptables. H . B .

L a scolarisation des enfants atteints
de handicaps moteurs dans des
écoles normales a été au centre

d’une rencontre de sensibilisation,
organisée lundi à Sétif, à l’initiative de
l’association des parents d’enfants
atteint d’un handicap moteur d’origine
nerveuse. Cette rencontre à laquelle ont
pris part deux représentants de l’asso-
ciation "Handicap international", a
réuni des cadres des directions de wilaya
de la santé et de la population et de l’édu-
cation, des médecins de l’hôpital de Ain
Oulmane et des unités de dépistage en
milieu scolaire, des psychologues, des
orthophonistes, des éducateurs spéciali-
sés, des directeurs d’écoles primaires et
de CEM, ainsi qu’un grand nombre de
parents. Selon le président de l’associa-
tion des parents d’enfants atteints
d’handicaps moteurs d’origine nerveu-
se, M. Mohamed Kentache, cette ren-
contre a pour objectif de débattre des
mesures à mettre en úuvre afin de soute-
nir l’intégration des handicapés moteurs
dans les écoles normales, les CEM et les
jardins d’enfant, en plus de leur intégra-

tion sociale. La séance de travail a
donné l’occasion à un débat sur les diffi-
cultés rencontrées par l’enfant handica-
pé moteur pour se rendre à l’école ou
rejoindre les bancs de la classe et pour
suivre ses cours. Les intervenants dans
ce cadre ont notamment souligné la
nécessité de former les éducateurs au sein
des établissements en plus du dépistage
précoce de l’handicap comme facteur de
la réussite de la scolarisation de l’enfant
handicapé et afin de diminuer les nom-
breux obstacles sur lesquels butent les
enfants handicapés scolarisés dans une
école normale comme les problèmes de
déplacement, de suivi des cours et de par-
ticipation en classe. Les participants
ont dans ce contexte appelé à changer
l’organisation de la scolarisation de
manière à permettre à l’enfant handicapé
de suivre sa scolarité dans des condi-
tions plus adaptées, comme la mise à sa
disposition d’aides techniques, l’équipe-
ment des classes avec des chaises et des
tables adaptées, l’aménagement de toi-
lettes spécifiques aux handicapés au sein
des écoles ainsi que l’achat de fourni-

tures scolaires adaptées notamment les
stylos et crayon. Le projet d’intégra-
tion des enfants atteints d’handicaps
moteurs d’origine nerveuse en prépara-
tion depuis une année par l’association
des parents de cette catégorie sociale,
avec un financement de "Handicap
International", a également été présenté
lors de cette rencontre. Ce projet, expo-
sé pour la première fois en Algérie,
porte notamment sur le recrutement au
sein des établissements pédagogiques
d’éducateurs spécialisés et de psycho-
logues pour suivre, orienter et prendre
en  charge les enfants atteints d’handi-
caps moteurs d’origine nerveuse et pour
mettre fin à la déperdition scolaire pour
incapacité d’adaptation, au sein de cette
catégorie d’élèves. M. Kentache a rap-
pelé à cette occasion que le projet d’inté-
gration scolaire des enfants handicapés
moteurs permet de porter le taux de sco-
larisation de cette catégorie sociale de
60 à 160 élèves par an et de les aider
ainsi à bénéficier d’une meilleur intégra-
tion sociale.

APS 

Des appartementq sous-loués à des prix faramineux.
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SÉTIF, SCOLARISATION DES ENFANTS HANDICAPÉS MOTEURS 

Rencontre pour débattre des mesures 
à mettre en œuvre

GUELMA, TRIBUNAL CRIMINEL

37 affaires enrôlées
La session du tribunal criminel de
Guelma a été ouverte le 13 juin et se
déroulera jusqu'au 12 juillet 2010 où pas
moins de 37 affaires ont été enregistrées,
impliquant 69 personnes, dont la majori-
té est en détention et seuls six individus
sont en fuite.
Il est à signaler que deux affaires sont
remises à l'examen par fait d'opposition
et huit autres par fait de pourvoi en cas-
sation accepté par la Cour suprême. Les
69 accusés sont poursuivis pour diffé-
rents délits graves, à savoir complicité
de meurtre, homicide volontaire, rapt de
mineurs avec demande de rançon, coups
et blessures volontaires ayant entraîné la
mort sans intention de la donner, contre-
façon de monnaie et timbres fiscaux,
faux et usage de faux, vol avec violence
aggravée, vente et consommation de
drogue, fabrication et vente illicite de
munitions de la 5e catégorie, corruption,
infanticide, non-dénonciation de crime,
détournement et viol sur mineurs de
moins de 16 ans avec incitation à la
débauche, association de malfaiteurs
spécialisée dans le vol de bétail et recel.

H. B.

SETIF

Un livre sur la guerre de
Libération nationale
dans la ville 

"Sétif, histoire et gloires", est une nou-
velle parution en langue arabe, éditée
par la direction des moudjahidine de la
wilaya de Sétif, pour rendre hommage à
la contribution de la capitale des Hauts
Plateaux, dans la le combat pour la liber-
té et l’indépendance nationale.  Cet
ouvrage, réalisé en collaboration avec le
bureau de wilaya de l’organisation natio-
nale des moudjahidine (ONM), est pré-
senté par le directeur des moudjahidine
Mohamed Mimouni. "Sétif, histoire et
gloires" a été élaboré à partir d’une
enquête et des entretiens, ainsi que des
photographies d’époque et autres docu-
ments, pour reconstituer les principales
étapes de la lutte de libération nationale,
au cœur de la ville de Sétif et dans la
région. Les 174 pages de l’ouvrage illus-
trent un aspect des souffrances et sacri-
fices consentis par le peuple algérien, à
travers le combat des moudjahidine de
l’armée de libération nationale, dont
beaucoup tomberont au champ d’hon-
neur. Le livre destiné aux jeunes généra-
tions, explique en outre, le parcours des
chouhada dont les noms ont été donnés
à des établissements publics, "pour ins-
crire dans la culture le patrimoine de la
Révolution", commentent les rédacteurs.
Dans sa présentation de l’ouvrage, le
directeur des moudjahidine de la wilaya
de Sétif, Mohamed Mimouni, a mis en
exergue la volonté des pouvoirs publics
de protéger le patrimoine de la
Révolution pour pérenniser les valeurs
qui avaient animé les artisans de l’indé-
pendance nationale.  A relever notam-
ment, parmi les précieuses informations
contenues dans ce livre, que la wilaya de
Sétif compte 7.711 chahid, tombés au
champ d’honneur entre 1954 et 1962.

APS
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JUDAISATION D’EL QODS

Mahmoud Abbas interpelle
Washington
Le président de l’Autorité
palestinienne a saisi
l’Administration Obama  pour
son intervention directe pour
obtenir l’annulation du projet.
Washington «semble
embarrassé» par le feu vert
donné à ce projet
archéologique pour le moins
controversé. Pour l’heure,
cette question sera au cœur
des discussions entre
Mahmoud Abbas et le roi
Abdallah II de Jordanie.

PAR SORAYA HAKIM

L e «Jardin du roi» qui fait référence au
roi Salomon  est un projet archéolo-
gique qui tient tant à cœur le maire
d’El Qods Il sera construit dans le

quartier arabe de Silwan,  dans la partie est
de la ville sainte avec neuf parcs bibliques
entourant la vieille ville. 

Ce projet menace de destruction une
vingtaine de maisons palestiniennes qui
sont loin d’être la  préoccupation des autori-
tés sionistes. Ce plan devrait être approuvé
maintenant  par la commission de planifica-
tion de construction de la mairie alors qu’il
était gelé à la demande du Premier ministre
israélien Benyamin Netanyahu pour «évi-
ter» des frictions avec Washington. Ce plan
approuvé prévoit la destruction de 22 mai-
sons palestiniennes et 66 autres qui auraient
été construite sans l’autorisation israélienne
dûment légalisée. Aussi, le porte-parole
département d'Etat, Philip Crowley, a expri-
mé sa préoccupation à propos de ce projet,
estimant que “c'est précisément  le genre de
mesures qui, selon nous, sape la confiance”.
Reste que les Palestiniens, dont les maisons
seront détruites, ne pourront pas reconstrui-
re de sitôt, vu que les autorisations néces-
saires sont extrêmement difficiles voire
impossible à obtenir. En fait, il ne s’agit ni
plus ni moins que d’un plan de judaïsation
de Jérusalem-Est pour marquer davantage la
ligne de démarcation quant on sait que les
Palestiniens la revendiquent comme capita-
le de leur État et qu’Israël ambitionne d’en
faire sa capitale «éternelle et unifiée».  

Le président de l’Autorité palestinienne a
saisi l’Administration Obama  pour  son
intervention directe pour obtenir l’annula-
tion du projet. Washington «semble embar-
rassé» par le feu vert donné à ce projet
archéologique pour le moins controversé.
Pour l’heure, cette question sera au cœur des
discussions entre Mahmoud Abbas et le roi
Abdallah II de Jordanie. Pour le porte-paro-
le de Abbas, il a estimé que décision
“constituait un retour à la politique israé-
lienne  de créer des obstacles aux efforts
américains visant à faire progresser les
négociations indirectes”. Et demande que les
Etats-Unis agissent très vite face à ces pro-

vocations.
Pour le ministre de la Défense  travaillis-

te, Ehud Barak, «la municipalité d’El Qods
n’a pas fait preuve de bon sens» et s’adres-
sera au Premier ministre pour lui demander
de chercher une solution pour que la raison
l’emporte. Réagissant aux critiques de
Washington, Nétanyahu se dédouanera en
affirmant qu’il n’a pas les prérogatives pour
intervenir dans les affaires internes de la
mairie. On comprendra son embarras vis-à
vis de son allié de toujours qu’il ne veut sur-
tout pas froisser à deux semaines d’une ren-
contre à  la Maison Blanche avec le prési-
dent américain. S.  H.

UN ATTENTAT À ISTANBUL
FAIT  QUATRE MORTS 
ET DOUZE BLESSÉS

Ankara accuse, 
le PPK revendique
Un attentat à la bombe contre un autocar
transportant des militaires a tué trois sol-
dats et une adolescente, hier matin  à
Istanbul, une attaque attribuée aux
rebelles kurdes qui avaient menacé il y a
quelques jours d'attaquer les grandes
villes de Turquie. Trois militaires et une
jeune fille de 17 ans, la fille d'un militaire,
ont  été tués et douze autres personnes
blessées, a déclaré le Premier ministre
Recep Tayyip Erdogan à Ankara, devant
les parlementaires du parti  gouverne-
mental de la Justice et du développe-
ment (AKP). Il a accusé "l'organisation
terroriste", dénomination officielle du
Parti  des travailleurs du Kurdistan (PKK,
interdit), d'en être responsable. L'attentat
survenu à Halkali, une banlieue où vivent
des militaires sur la  rive européenne de
la métropole, a visé un autocar civil
transportant des  soldats qui se rendaient
à leur travail. Une bombe placée sur la
chaussée et télécommandée en est la
cause, a  déclaré le gouverneur
d'Istanbul, Hüseyin Avni Mutlu. Les vitres
de l'autocar, très endommagé, ont été
soufflées et la soute à  bagages éventrée
par la déflagration, a constaté un photo-
graphe de l'AFP. La technique des
bombes activées à distance est souvent
utilisée par le PKK  dans le sud-est,
théâtre des combats entre rebelles et
forces régulières. Le PKK avait menacé
lors du week-end de s'en prendre à
"toutes les villes  de Turquie". Le mouve-
ment a multiplié les attaques contre les
forces de  sécurité ces derniers mois,
dans le sud-est du pays. Le chef d'état-
major, le général Ilker Basbug, s'est
rendu au chevet des   blessés et a inspec-
té les lieux de l'attentat. "Nous n'allons
pas céder au langage de la violence", a
affirmé le Premier  ministre au
Parlement, estimant que le PKK se trou-
vait dans "un tunnel sans  issue". Le mou-
vement a mené ce week-end une série
d'attaques qui ont tué 12 soldats  dans le
sud-est. Et les rebelles ont tué lundi un
treizième militaire à Silvan  (sud-est).
Sept rebelles ont été tués dans ces com-
bats à Silvan et dans un autre  incident à
Gümüshane (nord), a annoncé mardi l'ar-
mée. L'aviation turque a répliqué samedi
en menant un raid contre les caches du
PKK dans le nord de l'Irak. L'armée
turque a également effectué une incur-
sion terrestre en Irak dans la  nuit de
samedi à dimanche, tuant quatre per-
sonnes, selon les autorités  irakiennes.
Cette incursion, la deuxième en cinq
jours, n'a pas été confirmée  par l'armée
turque. Une info de dernière minute fait
savoir qu’un groupe armé kurde aurait
revendiqué l’attentat à la bombe sur son
site qui a coûté la vie à quatre militaires
et une jeune fille. AFP

L'AIEA prête à aider l'Egypte dans son 
programme d'énergie nucléaire  

L'Agence internationale de l'énergie atomique (AIEA) est prête à aider l'Egypte dans
la construction de centrales nucléaires, a affirmé mardi au Caire son chef, Yukiya
Amano.  "L'Agence est heureuse de coopérer avec l'Egypte pour son programme
d'énergie nucléaire. L'Egypte est maintenant sur le point de parvenir à la  version
finale en ce qui concerne ce projet et le lieu", a affirmé M. Amano lors d'une confé-
rence de presse, selon la traduction arabe de ses propos. Le président égyptien
Hosni Moubarak avait annoncé en octobre 2007 que son pays comptait se doter de
centrales nucléaires, relançant son programme nucléaire après un gel de 20 ans.
L'Egypte prévoit de mettre en chantier quatre centrales sous la supervision de
l'AIEA, et M. Amano a indiqué que son agence avait proposé d'envoyer une mis-
sion en Egypte, sans plus de détails.  Le chef de la diplomatie égyptienne Ahmed
Aboul Gheit a affirmé au cours de la même conférence de presse avoir évoqué avec
M. Amano "l'aide que peut apporter l'Agence à l'Egypte dans le cadre du program-
me nucléaire égyptien"  Agence
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EDU-BOUGHERRA, PETIT DUEL
ENTRE AMIS

Madjid Bougherra a marqué de son empreinte le match Algérie - Angleterre disputé
dans le cadre de la deuxième journée du groupe C et conclu sur un score vierge. Le
défenseur algérien a semblé doté du don d’ubiquité sur le terrain. Véritable muraille,
il a endigué toutes les offensives anglaises, notamment celles menées par un Wayne
Rooney incapable de tromper Raïs M'Bohli. Bien que le résultat obtenu par les hom-
mes de Rabah Saâdane ait été considéré comme positif, le défenseur des Glasgow
Rangers y a trouvé à redire en estimant que les siens auraient pu mieux faire, notam-
ment en attaque : "On est un peu timides sur le terrain. On arrive à développer un bon

football mais on devrait aller plus de l’avant. A mon avis, nous serons meilleurs au prochain match". Madjid Bougherra se retrou-
vera face à son coéquipier aux Rangers, Maurice Edu, lorsque les Fennecs affronteront les États-Unis pour le compte de la dernière
journée du Groupe C. Bougherra a évoqué ce match attendu avec ferveur par les fans des deux équipes à l’occasion d’un entre-
tien accordé en exclusivité à FIFA.com : "On n’a rien à perdre. On va aborder ce match comme une finale. Les Américains ont une
superbe équipe et des joueurs extraordinairement combatifs. On a tous vu qu’ils sont capables de revenir dans une rencontre quel
que soit le score. Ça va être un match passionnant. Si on gagne et que l’Angleterre ne l’emporte pas, alors on sera qualifiés". 

PHS/ D. R.

LA PRESSE US À PROPOS DU
MATCH DE CET APRÈS-MIDI

“L’Algérie, un
adversaire à ne
pas sous-estimer”
Les Américains s’interrogent sur l’issue du
match d’aujourd’hui qui va les opposer à
l’Algérie. La presse américaine, de son côté,
qui croit en la possibilité de voir l’équipe US
triompher, reste sur le qui-vive. Les fans,
dans leur grande majorité, explique le Los
Angeles Times, sont partagés entre doutes et
certitude. Les performances, accomplies par
l’équipe algérienne au cours de sa dernière
prestation face aux Anglais, laisse planer le
doute. Pour la sélection US, il est question, a
indiqué le quotidien, de jouer le tout pour le
tout. Toute la difficulté du jeu face aux pou-
lains de Saâdane, est dans leur jeu imprévisi-
ble. «L’Algérie est une bonne équipe», a
déclaré, lundi, le milieu de terrain offensif de
l’équipe US, Clint Dempsey, lors d’une confé-
rence de presse. Pour sa part, Landon
Donovan, a reconnu, au sujet des Verts «c’est
une équipe, qui autant qu’on puisse voir à
travers leurs matches et ce qu’on connaît  à
leur sujet - étant donné que plusieurs de nos
gars jouent ou ont joué avec ou contre eux -
peut être imprévisible». «Les Algériens, en
leur jour, sont une très bonne équipe, donc
nous devrons attendre de voir, à l’avance,
que présente le jeu face à eux», a-t-il confié.
Selon les joueurs de l’équipe US, la seule
alternative sera de prendre des risques pen-
dant le match. Le site américain spécialisé en
Coupe du monde, Goal.com, revient égale-
ment sur les doutes de Dempsey, qui affirme
que le jeu ne sera pas facile face aux Verts.
«Je pense que le jeu sera serré, mais au fur et
à mesure que le match se déroulera, le jeu
s’ouvrira», a-t-il expliqué avant d’enchaîner
«nous allons avoir à prendre des risques
parce que nous savons qu’un nul ne nous
conduira pas loin, et les Algériens vont faire
de même». Dans la perspective de remporter
le match, Donovan affirmera : «nous som-
mes prêts à laisser nos poumons et nos
cœurs sur le terrain pour y arriver». Les deux
équipes, reprennent les publications améri-
caines d’hier, ont besoin d’une victoire pour
avoir l’espoir d’avancer. Bien que l’Algérie,
ont-ils reconnu, ait joué difficilement contre la
Slovénie et l’Angleterre, l’équipe américaine,
ne doit pas sous-estimer son adversaire.

M. B.

ZIDANE :
“L'Algérie a une
chance de passer”
L'ancien capitaine de l'équipe de France,
Zinedine Zidane s'est dit, mardi, partagé sur
les performances de l'Algérie en Coupe du
Monde-2010 en Afrique du Sud, estimant que
les Verts ont encore une chance de passer aux
8es de finale.  "Je suis un peu partagé parce
que le premier match a vraiment été moyen
(face à la Slovénie, 0-1). Quand on voit le
deuxième face à l ‘Angleterre (0-0), on se dit
que cette équipe aurait pu avoir quatre ou
deux points au lieu de un aujourd ‘hui. Mais il
reste encore une petite chance de passer. On
croise les doigts", a déclaré le champion du
monde 1998 au site de la Fifa. Interrogé sur l'
équipe la mieux armée pour remporter la 19e

Coupe du monde, Zidane a répondu : "A
priori, comme ça, j‘ai envie de dire
l‘Argentine. Pas seulement pour son potentiel
offensif, mais surtout parce que c‘est une
équipe qui ne lâche rien. Elle est parfaitement
bien organisée défensivement et ne prend
pas beaucoup de buts. Mais il y a d‘autres for-
mations redoutables et il peut y avoir des sur-
prises". Pour l'ancien maître à jouer du Real
Madrid, il faut beaucoup de choses pour
gagner la Coupe du Monde. "Il faut surtout de
l‘envie, de la détermination. Et puis il faut un
joueur-clef, un élément qui fait la différence à
lui seul", a t-il expliqué.

APS

LES “VERTS” VEULENT
PASSER AU VERT  
PAR ABDELAZIZ AZIZI

Du rouge face à la Slovénie, à l’orange face à l’Angleterre.
Sur le chemin des 8es, les «Verts» rencontrent un obstacle
nommé Etats-Unis avec l’ambition de passer au vert. Le
vert du Paradis, la couleur de l’espoir pour ces millions
d’Algériens se réveillant, au détour d’un nul flatteur, mais
sans but face à des monstres sacrés du football mondial
avec la gueule de bois des belles victoires fêtées tardive-
ment. Face à un favori en puissance dans la course à la
succession du champion en titre, l’Italie. Le vert qui fait
voir rouge aux sujets de Sa Majesté. Au stratège Capello,
contrarié dans ses plans par une sélection vexée par l’ar-
rogance de Rooney et de ses frères. Un nul blanc au goût
de victoire. Un petit point, en or, qui ouvre les portes du
miracle. D’une présence historique au second tour. Qui
fait rêver dans nos chaumières. Debout. Algérie-Etats-
Unis. Un duel inédit. Une première. Enjeu, énorme, le
droit de continuer à vivre dans un tournoi où il y a de la
place pour tout le monde dans un groupe ouvert sur tou-
tes les probabilités. Un scénario invraisemblable à l’arri-
vée de la journée inaugurale rapprochant, déjà, la bande
à Saâdane d’Alger. D’un retour pénible. Retour en vie.
Retour en grâce. A l’approche du feu vert, les «Verts»
reprennent des couleurs en remettant le vert à la mode,
habillent une rue prête à exploser ce soir aux alentours de
17h. En ne ratant pas la dernière marche, le bon couloir,
le dernier virage à l’amorce des feux tricolores. Une sélec-
tion algérienne qui sait ce qui l’attend. Ce qu’on attend
d’elle. Un succès pour valider son ticket. Ne pas devoir
s’en remettre aux calculettes. A un calcul de probabilités
aussi froides que ces pronostics de bookmakers désar-
çonnés par un  nivellement par le bas qui fait de ce pre-
mier tour du Mondial africain un des plus faibles des der-
nières éditions. Une victoire, la première depuis long-
temps, toutes compétitions confondues. Inscrire un but
(voire deux pour assurer et rassurer), ce qui relève de la
gageure pour une formation qui ne marque plus. Au
compteur bloqué à zéro depuis le match de rêve accou-
ché face à une grande Côte d’Ivoire renvoyée, au bout
d’un long et prenant suspense, à ses vieux démons sur
trois réalisations de toute beauté. Une attaque en panne,
au bilan plus que médiocre. Qui n’avance pas. N’a plus
connu le goût des buts adverses (ou si, sur un penalty pas
évident transformé par Ziani, face aux Emirats-Unis, un
signe du destin, puisqu’on retrouve presque les mêmes
initiales) depuis on ne sait plus quand. Mis à part donc le
dernier match de préparation (loin d’être une référence),
au décompte cela fera quand même, et les chiffres sont
têtus, un 9-0 (après la Slovénie) à l’origine de bien des
interrogations, un peu trop. Des comptes nous offrant un
onze algérien pas très sûr derrière avec la bagatelle de 12
(bien lire douze, après la Slovénie) buts encaissés en seu-
lement cinq sorties et, carrément, muet devant avec des
attaquants absents. A l’origine de bien des soucis puisque
incapable de marquer la moindre réalisation en, tenez-
vous bien, 540 minutes, soit six longues heures de jeu. A
tourner indéfiniment en rond. En totale confiance (on l’es-
père en tout cas) après la belle prestation face à
l’Angleterre, l’équipe d’Algérie a bien des raisons de
croire en ses chances. S’imposer contre les Etats-Unis,
sans faire de fixation sur l’autre rencontre. Entretenir le
rêve. Nous faire rêver jusqu’au bout. Pour revisiter l’his-
toire avec une possible revanche contre l’Allemagne, 28
ans après l’exploit ahurissant de la génération dorée
menée par les Belloumi, Madjer, Assad and Co. Retour à
la vérité du terrain. Qui veut qu’en deux sorties de
Mondial sud-africain, Matmour et ses camarades, apho-
nes, tardent à faire parler la poudre. Cruel dilemme avant
cette sélection américaine si solide, équilibrée dans ses
trois compartiments de jeu, difficile à prendre en défaut.
Presque sans défauts. Saâdane et ses joueurs ont-ils eu
tout le temps de faire le tour de la question et parler de ce
qui ne va pas au triple plans physique, tactique et techni-
que avant de s’attaquer à cette muraille et passer au vert
? Pour beaucoup, les plus optimistes en tout cas, on peut
concéder au groupe sa bonne tenue de route contre
l’Angleterre de Capello (elle n’était pas très bonne certes,
mais pas mauvaise non plus) en démontrant une pré-
sence physique et tactique appréciable en dépit d’un
contexte pas toujours favorable. L’Angleterre est déjà
loin. A nous l’Amérique. Une toute autre paire de man-
ches. Enfin un succès, au bon moment, à la couleur verte?
Incha Allah. A. A.

L E  M I D I
QUATO RZE  H EU RES

ALGÉRIE – ETATS-UNIS 

MATCH CAPITAL POUR 
LES DEUX ÉQUIPES

Le match de ce soir entre les Verts et les
Yankees revêt un caractère particulier pour
les deux équipes qui ne croient qu’à la
victoire pour passer au second tour du
Mondial sud-africain.
PAR MOHAMED ZEMMOUR 

G agner, vaincre, s’imposer sont les mots qui revien-
nent sur les lèvres des fans algériens et américains
depuis leurs dernières sorties. Sur la pelouse du stade
Loftus Versfeld Stadium de Pretoria anonyme, qu’ils

ne découvriront qu’au cours du match, les deux équipes pour-
raient avoir quelques difficultés d’adaptation à l’entame du
match.  Dans un état de dégradation sérieux, la pelouse a été
interdite par la Fifa pour les deux équipes. Cela pourrait être un
handicap majeur pour Algériens et Américains qui mettront
certainement du temps pour trouver leurs marques et repères
sur le terrain. Plus encore, les hommes de Bradley, dont la
situation pourrait constituer une aubaine à exploiter par les
coéquipiers de Ziani pour surprendre le gardien Howard et sa
défense dans cette rencontre capitale où les deux équipes sont
condamnées à gagner.  Ainsi le match s’annonce des plus indé-
cis tant les deux antagonistes ont des atouts à faire valoir et la
victoire sourira certainement à l’équipe la plus rigoureuse et la
plus entreprenante. Cela se jouera sur un détail diront les plus
“pointilleux’’ en ayant à l’esprit les deux rencontres que chaque
équipe à livrées dans ce Mondial. Avec un grand mental et une
condition physique irréprochable, les coéquipiers du “patron’’
Donovan se présentent avec une carte de visite plus étoffée que
celle des nôtres. Un bref regard sur les dernières sorties interna-
tionales, notamment la coupe intercontinentale qu’ils n’ont
perdue qu’en finale contre les Brésiliens, plaide pour un succès

de la sélection américaine que les techniciens présentent
comme une formation complète dans tous ses compartiments.
“Les joueurs toujours en mouvement, généreux dans l’effort,
créateurs de l’animation dans le jeu et dotés d’un fort mental’’
sont autant de qualités que les observateurs relèvent. Aussi,
leur retour en force face à l’Angleterre (1-1) puis la Slovénie
(2-2)  est une autre qualité dans le mental de ces joueurs qui
s’étaient également effondrés, il y a tout juste une année. Alors
qu’ils menaient (2-0) au score en finale des confédérations ils
s’étaient faits rejoindre avant de s’incliner, face il est vrai… au
Brésil. C’est pour dire qu’un match ne ressemble jamais à un
autre et c’est là que les choix tactiques, des joueurs,  sont déter-
minants à plus d’un titre. Saâdane, tout comme son homolo-
gue américain Bradley, savent  ce qui les attend et après analyse
de l’adversaire ils opteront pour l’option la plus favorable pour
eux. L’équipe algérienne dont les cadres avaient assisté à la
finale des confédérations, alors qu’ils préparaient en Afrique du
Sud le match des éliminatoires contre la Zambie, gardent en
tête la performance américaine et surtout leur abnégation en ne
s’inclinant (3-2) que dans les dernières minutes de jeu. Aussi
l’équipe algérienne table sur sa force dans son collectif et son
organisation de jeu et son évolution en bloc et surtout le sens
de solidarité de ses joueurs. Evoluant avec une attaque stérile
depuis plusieurs matches, les Verts se sont donné le mot pour
être aux cotés des hommes de pointe sous la conduite de
Matmour. “Ce n’est pas seulement aux attaquants de marquer
mais c’est aussi une tâche qui nous revient à tous’’ avait indi-
qué le défenseur Bougherra, alors que Yebda estime que ‘’les
joueurs du milieu doivent évoluer un cran plus haut pour don-
ner des balles de buts aux attaquants’’. Un beau match en pers-
pective avec une grande bataille au milieu du terrain et à l’is-
sue duquel le plus entreprenant et le plus efficace l’emportera…
gageons que ce sera les Verts. M .  Z .

ALGÉRIE 

Faire preuve d’efficacité 
L’équipe nationale de football est
condamnée, cet après-midi à
Pretoria, à gagner, son match
contre les Etats-Unis et faire preuve
d’efficacité dans tous ses
compartiments, mais notamment en
attaque pour s’imposer et espérer
passer au second tour du Mondial
sud-africain.

PAR MOHAMED ZEMMOUR 

S ur le lieu de la partie depuis trois
jours, le staff technique a voulu
mettre ses hommes dans de bonnes
conditions de récupération après la

débauche d’energie contre les Anglais et
surtout dans l’ambiance de la rencontre en
altitude, un paramètre qui ne dérange nulle-
ment les nôtres pour avoir effectué un stage
en hautes montagnes suisses. Au point
physiquement, les coéquipiers de Belhadj
ont axé leur travail sur les aspects téchnico-
tactiques en tenant compte de l’adversaire
donné légèrement favori par les observa-
teurs qui soulignent la difficulté de la tâche
des deux teams. “L’équipe algérienne aura
en face un gros morceau et une formation
très solide difficile à manier et dont le jeu
est en continuel mouvement’’,  disent plu-
sieurs techniciens qui mettent en garde
contre tout excès. “Il faut rester vigilant
derrière, au milieu et en attaque pour
contrer l’équipe américaine’’ conseillent
certains entraîneurs de chez nous qui préco-
nisent la stabilisation des points positifs de
l’équipe relevés lors des deux premiers mat-
ches. Dans une véritable finale, comme ce
match, tout peut arriver et le plus impor-
tant c’est la gestion de la situation et le
plus rapidement. Et les joueurs approchés
par la presse mettent le paquet sur leur
volonté de gagner ce match.  “C’est certes
difficile, mais on est conscients et on fera
tout pour gagner ce match et donner de la
joie à notre peuple’’, a indiqué Bougherra

en soulignant que tous ces coéquipiers sont
motivés pour arracher la victoire dans un
match où ils n’auront rien à perdre. Pour
Matmour “c’est une finale qui sera peut-être
plus ouverte que les deux premiers matches
car il n'y aura pas de calcul. On va essayer
de marquer l'histoire en marquant et en
gagnant”. C’est toute la problématique de
l’équipe et notamment du staff technique.
Les Verts qui avaient basé leur  jeu sur la
contre-attaque, sont dans l'obligation de
revoir leurs plans et leur manière de jouer.
Ainsi après les dernières séances d’entraîne-
ment, sur un stade annexe, celui de Loftus
Versfeld où se déroulera le match ayant été
fermé aux entraînements en raison de sa
dégradation, il semble que Saâdane ait
entendu l’appel de Matmour qui lui deman-
dait du soutien en attaque. Mais qui sera
aux cotés du joueur de Monchengladbach ?
Il aura à choisir entre Boudebouz et
Djebbour deux hommes en mesure d’appor-
ter un plus pour ce plan, car l’option
Ghezzal qui s’était fait expulser durant le
premier match ainsi que son inefficacité

depuis des mois ne plaident pas en sa
faveur. Les séances d'entraînement d’hier et
d’avant-hier ont permis d’ailleurs au staff
de tester différentes variantes de jeu, en sou-
mettant les joueurs à des exercices avec bal-
lon, suivis de combinaisons et tirs à l'ap-
proche des buts dans plusieurs positions
possibles, notamment les plus difficiles
sous le regard de Saâdane qui insistait sur
l’application, la puissance et la précision
de la frappe au but. Dans les matches d'ap-
plication, Il a été procédé à plusieurs
variantes en attaque, avec tantôt une com-
binaison Boudebouz-Matmour et tantôt
avec Djebbour-Matmour. Comme pour
apporter son soutien le président de la
Fédération algérienne de football,
Mohamed Raouraoua, a assisté à la totalité
de la séance et a saisi cette opportunité
pour encourager les joueurs à jouer à fond
lors de leur prochain match afin de décro-
cher une qualification historique. Ils ne
sont qu’à 90 minutes du bonheur et de la
joie de tout un peuple. 

M . Z .

ETATS-UNIS 

Les Yankees veulent confirmer 
leur statut de favoris  
L e match de football Algérie-Etats-Unis

de cet après-midi à Pretoria sera une
véritable finale avant la lettre, tant les

deux antagonistes sont condamnés à gagner
pour espérer continuer leur chemin dans le
peloton des grandes équipes du Mondial
sud-africain. Les Américains, justement
classés parmi les grosses cylindrées du
football mondial, depuis quelques temps,
veulent le prouver en se qualifiant au
second tour. Pour y arriver, le groupe de
Bradley doit impérativement battre les
Verts de Saâdane qui ont sorti un grand
match contre les Anglais.Véritable
machine dans l’animation de jeu,  avec des
joueurs athlétiques et très performants, la
sélection américaine part légèrement avec
les faveurs des pronostics des techniciens
qui se basent sur ses dernières performan-
ces. En technicien averti, son entraîneur,
Bradley, s’est montré très prudent en indi-
quant que ‘’l’équipe algérienne a démontré

de très belles choses devant l'Angleterre,
chose qui devra nous pousser à rester vigi-
lants’’. Conscient que son équipe n'aura
d'autre alternative que de gagner, tout
comme son adversaire, il a précisé qu’
‘’avec les données actuelles, nous devons
absolument l’emporter’’. Le coach améri-
cain comptera sur la discipline de groupe de
sa formation qui ‘’devra faire preuve d'une
grande rigueur pour espérer gagner ce match
décisif pour la qualification’’.  Très discipli-
nés dans jeu, sous la conduite de Donovan,
l’homme à tout faire, les Yankees tablent
également sur leur force de caractère, un
paramètre non négligeable en pareilles cir-
constances. Face à un adversaire qui a tenu
tête à l'un des favoris du tournoi, en l'oc-
currence l'Angleterre, et qui  détient un vrai
potentiel, les Américains se disent aptes à
se donner à fond et rééditer leurs exploits en
se montrant plus vigilants en défense sur-
tout. ‘’Nous devons être disciplinés dans

notre jeu et jouer l'attaque à outrance devant
une défense algérienne très athlétique", a
indiqué Bradley qui craint énormément la
réaction de sa défense même en face d’une
attaque algérienne stérile. La manière avec
laquelle elle a été prise à défaut à deux repri-
ses par les Slovènes est plus qu’inquié-
tante. C’est d’ailleurs sur cet aspect que
comptent se concentrer les hommes de
Saâdane pour marquer notamment sur des
contres rapides où des balles arrêtées. En
contrepartie, les Américains évolueront en
bloc en protégeant au maximum l’axe de
leur défense qui s’est montré lent et tente-
ront de créer au maximum du jeu pour
déstabiliser le club Algérie dont la défense
s’est montrée à la hauteur tout comme son
milieu de terrain. Un milieu de terrain qui
risque de connaître une rude bataille entre
les hommes des deux formations qui ne
jurent que par la passage au palier supé-
rieur… M. Z.
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Coupe du monde 2010

ANGLETERRE-SLOVÉNIE 

DIFFICILE PRONOSTIC
La question de l’heure est de savoir
qui ira en huitièmes de finale de la
Coupe du monde 2010.  Aujourd’hui
on aura la réponse  pour le groupe
C. L’Algérie affrontera les
Américains au moment où  les
Anglais  joueront face à  la
Slovénie, soit à 15h (heure locale). 

PAR SHIRAZ BENOMAR 

L a situation est simple, les Anglais se
qualifieront pour les 8es de finale  en
cas de succès. Tout autre résultat, bien
sûr sauf éventuellement un nul riche

en  buts, les éliminerait. La Slovénie, qui
est première du groupe avec quatre points,
en réalisant le premier but de la compétition
(1-0), et la même chose contre les Etats-
Unis en réalisant le score de deux but partout
(2-2), même si  le troisième but des
Américains a été injustement refusé, mais
est que la chance va la suivre contre les
Anglais ? Quitte à jouer le nul dès le coup
d'envoi,  puisque ce résultat  sera suffisant
pour lui permettre de passer. Elle pourrait
même créer une nouvelle surprise dans ce
match et même dans l’histoire de la Coupe
du monde. Les joueurs anglais  réclament la
titularisation, contre la Slovénie, de l'ailier
Joe Cole, auquel le sélectionneur Fabio
Capello voue une confiance limitée au
Mondial-2010, les doutes du sélectionneur
sont apparus criants dès la première demi-
heure de la rencontre, face aux Etats-Unis.

Pour rappel le joueur anglais Cole a décro-
ché en préparation contre le Japon sa 54e

sélection.   La Slovénie se verrait  bien éli-
miner l'Angleterre du Mondial-2010 mer-
credi à Port Elizabeth (Sud), en  rembourse-
ment d'un différend vieux de près d'un an
avec son attaquant Wayne Rooney.  

Après une demi-heure d'un match que les
Slovènes maîtrisent bien, Rooney  s'ef-
fondre dans la surface, de manière assez
théâtrale. L'arbitre désigne le  point de
penalty et avertit le malheureux défenseur
central Bostjan Cesar...  évacué sur une
civière, blessé dans son choc avec Rooney.
Après une défaite imméritée (2-1), les
Slovènes, floués de ce qui aurait pu être une
victoire historique dans le temple du foot-
ball anglais, ont du mal à  cacher leur colère

et un fort sentiment d'injustice. "En
Angleterre, on a tendance à beaucoup criti-
quer les simulations. J'ai le  sentiment que
Rooney est tombé très facilement.
Attendons de voir s'il est  critiqué...", ironi-
se le capitaine Robert Koren. "Il n'y avait
pas penalty. Il y avait même faute pour
nous, avec un carton jaune pour Rooney" ,
s'offusque le  gardien Samir Handanovic.
"C'est ce qui arrive quand on est une petite
nation...", souffle le milieu Aleksander
Radosavljevic.  Toujours titulaires, les trois
hommes ont une occasion en or d'effacer la
dette... Un nul et l'Angleterre serait sans
doute éliminée d'une compétition  qu'elle a
l'ambition de gagner. Alors que le meilleur
passe au deuxième tour de la Coupe du monde
2010. S .  B .

Pour John Terry, 
l'arbitre du match
Angleterre-Slovénie
est "irrespectueux" 

Le défenseur de l'Angleterre John Terry, a
qualifié l'arbitre allemand Wolfgang Stark,
qui officiera le match Angleterre- Slovénie,
mercredi pour le compte du Mondial-2010
(groupe C)  d'"irrespectueux". Le défenseur
de l’équipe d’Angleterre John Terry aura
de nouveau l'occasion de croiser la route
de ce qu'il a qualifié d'"irrespectueux", lors
du match de Ligue des champions perdu
par Chelsea contre l'Inter Milan le 16 mars
(0-1).  Terry avait eu des mots très durs
pour Stark après ce match, déclarant "nous
avons livré une mauvaise performance,
mais celle de l'arbitre était très mauvaise.
Je ne veux pas parler de conspiration, je
n'utilise pas ce mot. Mais je suis très déçu
de ce qui s'est passé".  Il avait ajouté :
"Quand une décision est défavorable il est
normal qu'en tant que capitaine j'aille par-
ler à l'arbitre. Mais il m'a tourné le dos... Je
ne criais pas. Je voulais essayer de lui par-
ler. C'est purement irrespectueux." Lors de
cette rencontre, Stark, 39 ans, ne s'était
rendu coupable d'aucune erreur. Il a arbitré
trois matches internationaux de
l'Angleterre qui se sont tous soldés par des
victoires des Trois Lions (2-1 contre la
Slovaquie en 2004, 4-0 contre l'Irlande du
Nord et la Grèce en 2006). APS
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TOUATI BLIDI, ENTRAÎNEUR
DU WIDAD DE MOSTAGANEM 

«Les joueurs 
doivent faire
preuve 
de maturité» 
L’’ntraîneur du WA Mostaganem,
Touati Blidi , nous a déclaré dans
ce bref entretien que la sélection
algérienne jouera cet après midi
un match placé sous le signe du
quitte ou double. Selon lui, la
mission ne sera en aucun cas
facile, d’autant plus que les deux
équipes partent à chances
égales. Pour cet entraîneur, les
joueurs doivent faire preuve d’une
certaine résistance et se limiter
uniquement à leur mission.

Midi  l ibre : d’abord comme
évaluez-vous la prestat ion des
Algériens lors des deux
premières sort ies  ?
Touati Blidi : C’était honorable,

même si on aurait espéré mieux, notam-
ment contre la Slovénie. Certes, la pre-
mière rencontre de n’importe quelle com-
pétition est toujours difficile, mais la
sélection nationale était sur le point de
gagner, si ce n’était l’expulsion de
Ghezzal à quelques minutes de son entrée.
Ensuite, on a fait bon match contre les
Anglais qui sont, à mon avis, un peu  plus
forts. Jusqu'à maintenant, je pense que
tout va bien pour cette jeune équipe algé-
rienne qui a un avenir radieux. Elle com-
mence aussi à montrer de belles presta-
tions, tout en côtoyant ce genre d’équipe
de haut niveau. Ce qui  nous fait défaut,
c’est le compartiment d’attaque, sinon
tout va dans le bon sens. On vient de
découvrir un excellent gardien de but
M’Bolhi et sur le côté droit aussi un
excellent Boudebouz qui arrive à chaque
fois à créer le danger.

Cet après-midi  les Algér iens
disputent leur troisième match,
comment  voyez -vous  l e s
choses  ?
Ça sera un match historique non seule-

ment pour l’équipe, mais pour tout un
pays. Je pense que tous les joueurs sont
conscients de la situation, ce qui les obli-
ge à être plus efficaces et se mobiliser
comme un seul homme pour battre cette
équipe américaine qui ne va pas leur faire
de cadeau. Notre salut ne passera jamais
sans battre ces Américains qui ne jurent que
par la qualification. Maintenant, c’est aux
joueurs de faire preuve d’une certaine matu-
rité puisqu’ils sont les ambassadeurs de tout
un pays. Concernant la stratégie qui devrait
être adoptée ce soir contre les Américains,
je crois que le coach devrait garder la même
composante, tout en conseillant aux
joueurs de monter plus vers l’avant afin
d’aider la ligne offensive.   

Il y a de l’espoir pour une
éventuelle qualif ication ?
Les choses ne seront guère faciles,

mais puisqu’il y a encore cette opportuni-
té, il faut que les joueurs la saisissent. Le
plus important, après cette participation,
c’est la façon avec laquelle les joueurs
représenteront les couleurs nationales. 

Propos recueillis par M . S .

L’ex-entraîneur national,
Abderrahmane Mehdaoui, qui
est également consultant,
revient dans cet entretien sur
le parcours de la sélection
algérienne, notamment les
deux premières sorties contre
la Slovénie et l’Angleterre.
Après un petit flash-back, M.
Mehdaoui nous a donné
quelques éclaircissements sur
l’enjeu et l’importance de cette
ultime rencontre de cet après
midi contre les Américains,
tout en confirmant qu’elle sera
une bataille non seulement
psychologique, mais aussi
physique.   

ENTRETIEN RÉALISÉ
PAR MOURAD SALHI

Midi Libre : Quel
jugement faites-vous
des deux matches qu’a
livrés l’Algérie ?
A. Mehdaoui :Si on parle

sur le plan global, la première
rencontre s’est jouée beaucoup
plus sur le résultat. Pour ne pas
exagérer, nous avons bien joué
contre la Slovénie, quelquefois
on était meilleur. Cette équipe
slovène ne nous a en aucun cas
posé de problème. Nous, de
notre côté, on n’a pas osé, on
est resté beaucoup plus sur la
défensive. Je pense que l’on n’a
pas montré nos vraies capacités
lors de ce match. Nos joueurs
pensent beaucoup plus à récupé-
rer les balles qu’à construire le
jeu. C’est peut-être cela qui a per-
mis aux Slovènes de prendre
confiance pour ensuite oser plus

que nous. Sincèrement, nous
n’avons pas retrouvé notre équi-
pe. Dommage pour nous, car
notre équipe n’a pas donné plus
de consistance à son jeu offen-
sif. Donc, on est passé à côté
lors du premier match, c’est ce
qui a compromis un petit peu nos
chances pour passer au deuxième
tour. Pour ce qui concerne le
deuxième match face aux
Anglais, c’est vrai que les
joueurs ont eu une bonne réac-
tion. Les joueurs ont bien réagi
car il le fallait surtout après un
échec. Donc nous avons adopté
une meilleure tactique de jeu. Une
tactique basée sur un bloc. Où il y
avait cette solidarité dans le jeu.
Il y avait aussi beaucoup de sou-
tien pour le porteur de la balle.
Nous avons procédé également à
une belle circulation de la balle
tout en essayant plus de pénétrer
sur les ailes. C’est là que les
joueurs ont montré de belles
choses. Je pense à Belhadj et
Ziani sur la gauche, et sur le côté

droit il y avait Yebda avec Kadi.
On sent quand même qu’on a
commencé a retrouver notre
football sur le plan offensif.  Sur
le plan défensif, je pense que le
harcèlement sur le porteur du bal-
lon et la pression exercée sur les
joueurs anglais étaient flagrants.
La faille et la perte des balle des
Anglais nous a permis de récupé-
rer pas mal de balles. La chose la
plus importante, et que je trouve
excellente c’est que nos joueurs
ont empêché leurs adversaires de
développer leur propre jeu. Sur le
plan duel, je pense que nos
joueurs ont été super présents et
les défenseurs ont très bien
répondu à ce que l’on attendait
d’eux. Maintenant, le seul pro-
blème  c’est la stérilité du com-
partiment offensif dû peut-être à
la fébrilité de Metmour.
L’absence dans la surface de répa-
ration du camp adverse a été bel
et bien constatée. Globalement
parlant, on est satisfait de la pro-
duction de l’équipe algérienne.    

Comment voyez-vous
le match de cet
après-midi face aux
Américains ?
Quant au troisième match, il

se présente comme étant décisif.
Parce qu’une victoire est impéra-
tive pour espérer passer au
deuxième tour. L‘équipe améri-
caine est une équipe à ne pas
négliger. Cette rencontre ça va
être une bataille à la fois psy-
chologique et physique. Donc,
maintenant, si on veut se quali-
fier, il faut que l’on gagne avec
un score large. Il faut au moins
assurer deux à zéro. Cela dépen-
dra de l’état des joueurs, nous, la
chose qu’on va leur demander est
de jouer avec le cœur. Il faut que
les joueurs soient au moins à
quelques mètres du camp adverse
et que les latéraux ou bien les
milieux de terrain s’engagent
pour pouvoir arriver dans les
dix-huit mètres. Ensuite, il faut
avoir plus d’occasions de tirs.
Sincèrement, Ghazzel est le seul
qui peut  répondre à la tactique
actuelle. Il s’engage, il harcèle
la défense centrale, il est présent
dans les duels, il est capable de
réussir dans les balles aériennes
donc c’est quelqu’un qui peut
déranger l’adversaire.
Maintenant jouer sans attaquant
ce n’est pas aussi la solution. 

Il y a de l’espoir ?
On garde toujours espoir. Il

faut que les joueurs jouent leur
chance à fond. Je crois qu’il y a
l’honneur à défendre. 

C’est un match de grande
importance sur tout les plans
économique, politique…   

M . S .

ABDERRAHMANE MEHDAOUI EX-ENTRAÎNEUR NATIONAL ET CONSULTANT 

«Un match difficile aussi bien
moralement que physiquement»

AZZEDINE AIT DJOUDI, ENTRAÎNEUR : 

«LA PREMIÈRE DÉFAITE A COMPROMIS 
LA QUALIFICATION»
Azzedine Ait Djoudi, l’actuel
sélectionneur de l’AS Khroub, n’est pas
satisfait des résultats obtenus par les
Verts lors de leurs premières sorties,
en déclarant qu’avec le jeu que les
Algériens ont développé, la sélection
aurait pu espérer mieux. Cet entraîneur
revient sur les deux matches,
également sur celui de cet après midi
contre les Américains, et assure que
ça ne sera pas facile.

Midi Libre : Comment voyez-
vous la rencontre Algérie-USA ?
C’est une dernière chance pour non seule-

ment la sélection, mais pour tout un pays qui
espère voir le drapeau algérien flotter encore
sur le sol sud-africain. Maintenant, une vic-
toire comme tout le monde le sait, notam-
ment avec un score de plus de deux buts, nous
permettra de jouer le prochain tour. Et si elle
perd, c’est tout un pays qui perd, mais une
chose est sûre, il ne faut en aucun cas en faire
une montagne, car on a eu déjà notre victoi-
re qui est la constitution d’une équipe natio-

nale qui, au fur et à mesure, peut rivaliser
avec n’importe quelle autre équipe. Certes,
sur le plan tactique le choix des joueurs a été
contesté par plus d’un, mais concernant le
jeu individuel, l’équipe était présente. Ça
n’est pas suffisant dans ce genre de compéti-
tions. Le premier conseil qui devrait être
donné et qui en principe a été donné par le
coach national c’est de ne pas encaisser dés
les premières minutes et gérer la rencontre
de bout en bout. Tout le monde parle mainte-
nant de Ghazzel, il faut que les gens sachent
que ce joueur a commis une erreur, mais n’est
pas technique. Il a essayé de faire ce que ses
camarades n’ont pu faire pendant plusieurs
minutes de jeu : s’engager davantage dans le
camp adverse et créer des fautes qui puissent
par la suite se transformer en buts. Une
chose est certaine, on ne peut pas jouer sans
aucun joueur de pointe, c’est imaginable.
Contre les Américains, le sélectionneur
devrait laisser Kadir et faire jouer à sa place
Boudebouz, car il est bien placé pour appor-
ter un plus de ce côté.

Une défaite et un match nul,
comment jugez-vous ces résultats ?

Sincèrement, la sélection algérienne
aurait pu faire mieux  que ça. Certes la pre-
mière rencontre s’est jouée avec plus de
pression d’un côté ou d’un autre. Lors de la
première sortie, à la limite la prestation était
acceptable en première mi-temps, mais
après les joueurs sont passés complètement
à côté de la plaque, ils ne savaient pas qu’ils
étaient dans l’obligation de gagner. Ce qui a
manqué vraiment à cette équipe algérienne,
c’est la confiance en soi. Notre présence sur
le terrain était pour ne pas perdre. Les
joueurs manquaient énormément d’ambi-
tion, sinon, on pouvait gagner les deux
matchs.

Mais après le match nul face à
l’Angleterre, tout le monde est
unanime pour dire que l’équipe
peut aspirer à mieux...
Certes, l’espoir est là. Mais si on a gagné

au moins l’un des premiers matches on aura
plus de chances et l’espoir sera plus grand.
Se qualifier n’est pas facile, mais ce n’est
pas impossible. Les joueurs devraient sortir
le grand jeu et tenter le tout pour le tout. 

Propos recueillis par M . S .

Abderrahmane Mehdaoui 
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Robben pourrait
jouer contre le
Cameroun

L'attaquant néerlandais Arjen Robben,
rétabli d'une blessure à la cuisse
gauche, pourrait effectuer sa rentrée
demain au Cap face au Cameroun en
match du groupe E du Mondial-2010, a-
t-il annoncé lundi à Johannesburg. "Cela
se pourrait fort bien", a-t-il expliqué à
des journalistes. "Ces derniers jours, je
me suis entraîné tout à fait normale-
ment, sans appréhension et sans problè-
me. J'ai maintenant besoin de jouer (en
match) pour retrouver le rythme", a-t-il
poursuivi, indiquant toutefois "qu'aucu-
ne décision n'a encore été prise".
Dimanche, le sélectionneur Bert van
Marwijk avait estimé que son joueur
n'était "pas encore à 100%" et qu'il refu-
sait "de faire une projection sur la date
de rentrée" de l'ailier du Bayern Munich.
Le joueur s'était donné une petite déchi-
rure il y a deux semaines lors d'un
match amical à Amsterdam face à la
Hongrie. "Cela a été difficile, mentale-
ment surtout, de revenir à temps pour
pouvoir jouer lors de ce Mondial", a
encore dit Robben, qui explique ses
blessures, récurrentes, par son style de
jeu "explosif". Les Pays-Bas, qui occu-
pent la tête du groupe E et sont déjà
qualifiés pour les 8e de finale du
Mondial, affrontent le Cameroun jeudi
au Cap pour leur troisième match en
Afrique du Sud.

Eusebio salue la
victoire du Portugal

Eusebio, légende du football portugais, a
salué hier "l'une des plus belles vic-
toires" de la sélection nationale, au len-
demain du triomphe contre la Corée du
Nord (7:0) en Coupe du Monde de la FIFA
2010. "Fantastique, tout simplement fan-
tastique", a réagi Eusebio, 68 ans, qui
avait marqué 4 buts lors du quart de fina-
le de la Coupe du Monde 1966 au cours
duquel le Portugal, d'abord mené 3:0,
était revenu pour l'emporter 5:3 contre la
Corée du Nord. "C'était l'une des plus
belles victoires que j'aie jamais vue pour
l'équipe nationale. Marquer 7 buts
contre une équipe qui a donné beaucoup
de fil à retordre au Brésil montre toute la
qualité du Portugal", a-t-il ajouté. 
Et pourtant, la première demi-heure du
match est restée indécise, une situation
terrible pour Eusebio : "On souffre beau-
coup plus quand on regarde les matches
que quand on les joue". Pour son dernier
match de groupe, le Portugal affronte
vendredi le Brésil, déjà qualifié pour les
8es de finale. Le Portugal est pour sa part
quasiment qualifié, "mais nous ne vou-
lons pas que le Brésil marque le moindre
but, parce que notre réputation et notre
prestige sont en jeu", a prévenu Eusebio.

MEXIQUE 0 - URUGUAY 1

L’Uruguay joue les fortes têtes
Gagner pour terminer
premier, tel était l’enjeu de la
rencontre entre le Mexique
et l’Uruguay disputée hier  au
Royal Bafokeng Stadium de
Rustenburg. Car en coiffant la
couronne du Groupe A de la
Coupe du Monde de la FIFA,
le vainqueur évitait de croiser
la route du premier du
Groupe B, potentiellement
l’impressionnante Argentine.

A ffronter ses voisins sud-améri-
cains inquiète visiblement
Oscar Tabarez, puisqu’au coup
d’envoi, il aligne un trio d’atta-

quants, avec Diego Forlan en soutien
d’Edison Cavani et Luis Suarez. Mais El
Tri a la même idée en tête, et Rafael
Marquez le prouve en tentant sa chance
après à peine 30 secondes de jeu. Mais la
frappe du Barcelonais est aussi puissante
qu’imprécise et s’envole. Mais c’est bien
la Celeste qui attaque la rencontre bille en
tête, Maxi Pereira (2’) de loin, Suarez
d’une frappe trop croisée (6’) et Forlan
sur coup franc (13’) mettant tour à tour
Oscar Perez et son crâne rasé à l’épreuve. 

Les Centraméricains sortent finale-
ment la tête de l’eau, d’abord par
Guillermo Franco qui s’emmêle les
crayons devant Perez (16’), puis par le
chevelu Gerardo Torrado dont la frappe
explosive de 20 mètres donne quelques
cheveux blancs à Fernand Muslera, tout
heureux de voir le cuir s’écraser sous sa

transversale (22’). Mais sur une combi-
naison des attaquants à longue tignasse
Forlan et Cavani, le premier décalant le
deuxième sur la droite, Luis Suarez est
parfaitement placé au second poteau pour
reprendre le centre de la tête - évidem-
ment - et mettre les Charruas sur la voie
du succès (43’, 0:1).

Victoire et qualification en tête
Après la pause, et ce coup sur la tête,

Javier Aguirre lance Pablo Barrera pour
renforcer son attaque, mais Cavani rapel-
le vite que les patrons sont en bleu d’une
frappe écrasée bloquée par Perez (50’).
C’est ensuite au tour de Forlan de dépo-
ser le ballon dans la surface mais sur le
coup de boule de Diego Lugano est
repoussé par le chauve Perez, et repris par
le rasta Pereira, dont le tir est contré
(54’). Côté mexicain, à peine entré en
jeu, Javier Hernandez lance parfaitement

Barrera, mais le tacle de Fucile est aussi
propre que décisif (63’). Une minute plus
tard, Barrera encore réalise un festival
côté droit, et centre pour la tête de
Francisco Rodriguez, mais d’un cheveu à
côté (64’). Le défenseur remet ça dix
minutes plus tard, mais sa nouvelle repri-
se frontale s’envole (73’).

Sans doute au courant de la courte vic-
toire de l’Afrique du Sud dans l’autre
match du groupe, les deux équipes savent
que le résultat les qualifie, et du coup ne
se jettent pas la tête la première dans une
folle fin de match, autant afin de préser-
ver leur position que d’éviter les bles-
sures.

On ne va pas couper le cheveu en
quatre : avec cette victoire uruguayenne,
tout le monde est content. L’Uruguay et
le Mexique se dirigent en tête-à-tête vers
le deuxième tour.

FRANCE 1 -AFRIQUE DU SUD 2

Double deuil et un sursaut d'orgueil
L' Afrique du Sud a enterré une

France rapidement réduite à 10,
hier au Free State Stadium de

Mangaung/Bloemfontein (1:2). Un suc-
cès pour l'honneur pour le pays hôte, éli-
miné malgré tout. Si comme le pense
Marcel Pagnol, la première qualité d’un
héros est d’être mort et enterré, ces Bleus
là sont des braves, la paix signée aux for-
ceps. Et d’abord avec eux-mêmes. Le
temps dira quand viendra le repos de l’âme
pour une équipe enterrée sans chrysan-
thèmes sur la pelouse de la "Fontaine aux
Fleurs", appellation afrikaans de
Bloemfontein. Leur épitaphe, les vice-
champions du monde en titre l’ont gravé
sur le marbre de leur tombe sud-africaine
: la fin d’un chemin de croix. Le calice,
les Bafana Bafana l'ont fait boire jusqu’à
la lie à ces Bleus pourtant assez remuants
dans le premier quart d’heure. Pierre-
André Gignac, sur un service en or de
Yoann Gourcuff, gâchait même une
prompte occasion de "répondre de leurs
actes sur le vrai terrain", comme le som-
mait la veille Raymond Domenech en
référence au cumul des polémiques entou-
rant le groupe depuis la défaite face au
Mexique. Une tête de Djibril Cissé plus
tard et les Vuvuzelas du Free State
Stadium entonnaient la marche funèbre de
coqs à la crète basse. Deux minutes après
la première alerte sud-africaine, Bongani

Khumalo profite de la sortie manquée
d’Hugo Lloris sur corner, pour prendre le
meilleur sur Abou Diaby dans les airs
(20’, 0:1). Dans la foulée, Katlego
Mphela allait enfoncer le clou d’un cer-
ceuil que Yoann Gourcuff venait déjà de
rabaisser. Coupable d’un coup de coude
dans un duel aérien avec MacBeth
Sibaya, le Bordelais a vu rouge (25’).

Malouda sauve l'honneur
Sous les yeux du président Jacob

Zuma, les Bafana Bafana ne trainent pas
pour profiter de la supériorité numérique.
Sur un centre fuyant de Tsepo Masilela à

ras de terre, l’attaquant des Mamelodi
Sundowns joue la sienne de mélodie.
Avec tempo et harmonie, en prenant le
meilleur sur Gaël Clichy (37’, 0:2). Puis
il oblige Lloris à la parade (43’) juste
avant la pause. Entre les deux, c’est une
histoire de duels. Le portier lyonnais
allait tous les remporter en seconde pério-
de, laissant les Bleus à portée d’un retour
possible.Car entre les entrées de Florent
Malouda (46’) et Thierry Henry (55’),
judicieuses pour l’animation offensive, et
l’opération "tous à l’abordage pour le
goal-average" décidée par Carlos Alberto
Parreira, les Bleus sortaient une main du
caveau tel des morts encore un peu
vivants. C’est Malouda seul devant le but
vide, sur un caviar de Franck Ribery (70’,
1:2), qui calmait les ardeurs des quelque
39 000 supporteurs. Tous enflammés par
les trois grosses occasions précédentes de
Mphela, deux fois perdant devant Lloris,
une fois malchanceux sur un poteau
(51’). Siphiwe Tshabalala ne sera pas
plus en réussite devant Lloris, impérial
(90'+3) avant un coup de sifflet final
synonyme de sortie de route pour les
Bafana Bafana. Pour la première fois dans
l'histoire de la Coupe du Monde de la
FIFA, le pays d'accueil reste à quai avant
les huitièmes de finale. Pour les Bleus, il
va falloir maintenant tirer les bilans
nécessaires. Pour ressusciter.
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PAR MOURAD AIT ALI YAHIA *

Ne jugeons pas cette
jeunesse perdue !

Dans un pays où la distraction et
les loisirs sont considérés

comme un luxe, il y a des milliers
de jeunes, pour ne pas dire des
millions, qui se confient à la rue et
se jettent bêtement dans les bras
de la délinquance. Pourtant, une
grande partie d’entre eux est gor-
gée de talent, d’ambition et de
savoir-faire, chacun dans son
domaine. C’est évident pour tout
le monde aujourd’hui que nous
avons en Algérie, et même dans
ses plus grandes villes, un grand
problème avec les hobbys et les
loisirs et encore plus avec le sport,
notamment le sport amateur !!
Amateur,  parce que justement,
des milliers de jeunes ne trouvent
pas un encadrement qui puisse les
mener vers le professionnalisme
et les faire sortir de   l’anonymat.
Des centaines et des centaines
d’associations existent réellement
dont plusieurs se trouvent dans la
wilaya de Boumerdès, mais leurs
activités restent restreintes et
leurs résultats timides au moment
où on trouve des milliers de
jeunes capables d’apporter beau-
coup non seulement au sport mais
dans différents domaines. Le mal-
heur est que même pour adhérer
dans une association aujourd’hui,
il nous faut une intervention de
telle ou telle personne, un coup de
pousse !! Il faut dire que les auto-
rités locales au niveau de nos
communes ne font rien pour
rafraîchir le mouvement associatif
ou pour écarter et enterrer les
associations déjà mortes et qui ne
donnent rien à cette jeunesse qui
est censée être toute absorbée et
encadrée par ce mouvement juste-
ment, dont le rôle est de suivre
cette jeunesse, la diriger et l’aider
à  bien s’exprimer et exploiter ses
talents ! Hormis les Scouts musul-
mans algériens, les enfants
aujourd’hui ne trouvent pas des
organisations qui puissent com-
pléter le rôle de l’école et de la
famille. Et même les SMA, on ne
les trouvent pas partout dans le
pays, et que dire alors des petits
patelins !! Pourquoi juger alors
une jeunesse perdue et des
enfants qui n’ont connu que les
jeux de rue comme unique moyen
de distraction si ces derniers plon-
gent dans la délinquance !!
Comment peut-on éradiquer ces
mille et un fléaux  sociaux qui
poussent comme des champi-
gnons dans notre société aujour-
d’hui ?  Comment guérir ces maux
si on ne pense pas à créer des
endroits de distraction organisés,
où on peut donner à ces jeunes le
droit de s’exprimer                        et
de prouver leur existence ? Il est
temps de rouvrir les portes devant
cette jeunesse qui a beaucoup à
donner et qui n’a besoin que d’un
peu d’attention et de moyens.

M. A. A. Y. 
*Président de l’association

Chabibate el-ghad

Actu… Actu… Actu… Actu… Actu… Actu… Actu…

L’ASSOCIATION CHABIBATE EL-GHAD DE BOUMERDÈS

Un esprit sain dans un corps sain
Plusieurs associations de
jeunes non subventionnées ni
même pas agréées se donnent
à fond et essaient de remplir ce
vide en créant des
organisations officieuses et des
petits clubs sportifs, à l’image
de l’association  Chabibate el-
ghad (la jeunesse de demain)
de Boumerdès.
PAR CHAFIKA KAHLAL

M algré leur grand nombre qui
approche les mille à travers le terri-
toire national, les associations spor-

tives comptent des sorties et des résultats
très timides à leur actif, se limitant à
quelques manifestations sportives organisées
chaque année mais sans aucun rendement
«paplpable»  et ce, malgré le fait qu’elles
soient subventionnées par l’Etat. Par
ailleurs, plusieurs associations de jeunes
non subventionnées ni même pas agréées se
donnent à fond et essaient de remplir ce vide
en créant des organisations officieuses et des
petits clubs sportifs, à l’image de l’associa-
tion  Chabibate el-ghad (la jeunesse de
demain) de Boumerdès. Une association
créée en 2009 sous forme d’une association
de quartier à vocation sportive. «L’idée de
fonder notre association est venue principa-
lement  à cause de l’ennui qui rongeait les
jeunes mais aussi à partir de notre volonté de
changer cette réalité amère dans laquelle nous
vivons et où le jeune n’a aucun moyen de
distraction, de s’exprimer ni de montrer ses
talents ou son savoir-faire», nous dira le
jeune président de l’association, Mourad Aït
Ali Yahia. Ladite association a adopté une
autre vision du sport, à savoir «prendre le
sport comme un moyen d’expression collec-
tive qui vise à faire rapprocher différentes
catégories de la société tous âges confon-
dus», dira le président. Contrairement à
d’autres associations qui dans leur majorité
essaient de réunir le maximum de personnes
autour d’une activité sportive, Chabibate el-
ghad, elle, donne la liberté à chaque person-
ne de ramener au groupe les principes de sa
discipline, son activité physique ou même
mentale favorite. «Nous avons de tous les
sports ici ; du foot jusqu’au jeux d’échecs et
même les jeux de cartes», souligne Mourad
Aït Ali Yahia. Et d’ajouter : «Nous avons
pour le moment quelque 70 adhérents dans
une dizaine de disciplines. Il faut savoir que

chacun de nous trouve un énorme plaisir à
ramener son savoir-faire et présenter son
activité au groupe, notamment les jeunes
adhérents qui aiment impressionner le grou-
pe avec une pratique sportive toute nouvel-
le, à l’image de nos parachutistes et randon-
neurs, qui avec leurs activités  qui sortent de
l’ordinaire, se font admirer par les autres ce
qui est, à mon avis, le meilleur moyen
d’avoir confiance en soi, en exprimant et
montrant son savoir-faire et ses talents.»

Le jeune président, licencié en éducation
sportive de l’Université d’Alger option hand-
ball, est, lui,   un amoureux de la «petite
balle» :  «Je n’ai pas travaillé avec ma licen-
ce parce qu’il n’y a plus de place dans l’édu-
cation. D’ailleurs, même  moi je ne peux
pas être professeur de sport dans un CEM ou
lycée parce que le sport pour moi est plus
une passion, qui est née avec moi, qu’un
programme éducatif à appliquer, quoique le
sport est la meilleure éducation, parce
qu’avec le sport on apprend la discipline et le
contrôle de soi.» Ce qui est intéressant dans
cette association, c’est que tous ses
membres sont d’un certain niveau intellec-
tuel. Ils sont dans leur majorité des univer-
sitaires, et même les jeunes chacun est
brillant dans sa discipline. Aussi, chacun est
très conscient du rôle qui lui est confié mal-
gré le peu de moyens dont ils disposent.
«Nous travaillons pour le moment dans une
petite salle aménagée en siège et en salle de
sport en même temps, et dans laquelle nous
accueillons tous les jeunes adhérents et non
adhérents dans le but de se distraire mais
aussi de se former, puisque on a pu arracher

notre petite place dans le mouvement asso-
ciatif, notamment sportif, et  attirer des édu-
cateurs sportifs et même des athlètes qui
viennent, chacun dans sa discipline, pour
assurer un minimum d’encadrement à ces
jeunes.» Il est à noter que le jeune âge de
l’association et de ses adhérents n’a pas
empêché Chabibate el-ghad de se faire
connaître et de participer dans des compéti-
tions inter- wilayas dans différentes discipli-
ne, tels le karaté, les jeux d’échecs et l’ath-
létisme dans les sports individuels. Par
ailleurs, les sports collectifs, à cause du
manque de moyens, restent limités locale-
ment pour le moment  et ce, en organisant
des tournois et même des championnats
inter-quartiers, dont l’association arrive tou-
jours, selon son président, à arracher les pre-
mières places. Il faut noter que l’esprit de
combativité  est trop grand chez les
membres de ladite association : «Nous
rêvons et nous travaillons pour arracher un
agrément afin de pouvoir cadrer et organiser
nos activités et leur donner un aspect légal,
chose qui ne peut qu’encourager davantage
ces sportifs qui ne cherchent qu’à prouver
leur existence, et dont l’avenir promet beau-
coup», ajoute Nazim, un membre de l’asso-
ciation, âgé de 16 ans,  footballeur de talent,
qui est «très sûr de pouvoir apporter, un jour,
un plus au football  algérien et rêve de por-
ter le maillot de l’équipe nationale».  A pré-
sent, l’ambition est là, reste à attirer l’atten-
tion des autorités concernées pour encadrer
ces jeunes et leur donner les moyens qui leur
permettront d’exploiter leurs capacités, leurs
talents et leur jeunesse. C.  K.   

Maux
Mots 

sur

Rendre 
le sourire 
aux orphelins
d’Oran
Dans un programme spécial
enfants, plusieurs associations
de la wilaya d’Oran se sont
mobilisés pour offrir un mois de
rêves aux enfants démunis et
orphelins. Une opération lancée
depuis  le 1er juin, qui coïncide
avec la Journée mondiale de
l’enfance, et qui continuera jus-
qu’à la fin juillet prochain. A l’oc-
casion de la Journée africaine de
l’enfance,   quelque 150 enfants,
entre démunis et orphelins, ont
retrouvé le sourire et la joie, l'es-
pace de quelques heures, mer-
credi dernier, au parc d'attrac-
tion d'El-Hamri (Oran). Un après-
midi culturel, organisé par la
Direction de l'action sociale de la

wilaya, en collaboration avec
une dizaine d'associations
locales, a fait la joie des bambins
qui ont dansé, chanté et joué
allègrement sous le regard
amusé de leurs accompagna-
teurs. Dans une ambiance festi-
ve, les enfants se sont adonné à
des roulades sur la pelouse du
parc d'attraction, se sont mer-
veilleusement amusés par un
spectacle du rire offert par des
clowns et ont vibré au rythme
des karkabous.  Des enfants qui
ont dansé longtemps avant de
se diriger vers le manège à che-
vaux, l'auto-scooter, le train ou
encore le «bateau au corsaire»,
apprend-on auprès d’un respon-
sable d’une des associations ini-
tiatrices de cet événement. Il est
à noter que plusieurs autres
manifestations ont suivi cette
sortie et d’autres suivront enco-
re dans les jours à venir au pro-
fit des enfants démunis et orphe-

lins, notamment ceux issus du
foyer de l’enfance assisté de la
wilaya d’Oran.                             

C. K.

POUR LUTTER CONTRE
LA DÉSERTIFICATION  

Associations 
et population
plantent des
arbres à Béchar
Les associations de la wilaya de
Béchar se sont mobilisées au
côté des autorités locales,
notamment la Direction des
forêts, pour lutter contre la
désertification et ce, en élabo-
rant  un programme à court et
moyen termes visant la  planta-
tion de 41 mille arbustes  fores-
tiers, d’ornement et fruitiers

dans les deux prochaines
années, a-t-on appris auprès
d’une association de la région.
Ce vaste programme, qui vise à
renforcer le dispositif local de
lutte contre ce phénomène natu-
rel et la préservation du sol
contre l'érosion, a été tracé
après la tenue de plusieurs
séances de travail organisées
entre les différentes associations
de la wilaya impliquées dans
cette action et les autorités
locales et la Direction des forêts.
Il est à noter que cette action
connaît un «vif succès» auprès
des habitants, notamment dans
les communes du sud du terri-
toire de la wilaya, situées à
proximité du grand Erg occiden-
tal, et avec l’aide des associa-
tions, toute la population va
s’impliquer, a-t-on souligné.

C. K.

Si vous désirez vous faire
connaître, cet espace est celui

de la vie associative. 
Envoyez vos suggestions sur

notre e-mail : 
midi-association@lemidi-dz.com

P
h.

/ D
.R

.

Le sport, un moyen d’expression collecitve.
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43E ÉDITION DU  FESTIVAL NATIONAL DU THÉÂTRE AMATEUR DE MOSTAGANEM 

Djamel Bensaber annonce la couleur
Le ton est d’ores et déjà donné. La
ville tant prisée par les touristes,
Mostaganem, sera encore une fois
un pôle culturel incontournable
pour les amoureux des planches
avec l’organisation, du  17 au 26
juillet prochain, de la 43e édition du
Festival national du théâtre
amateur. C’est ce qu’a annoncé
son commissaire, Djamel Bensaber,
lors d’une conférence de presse
animée avant-hier au Théâtre
national algérien Mahieddine-
Bachetarzi (TNA)
PAR KAHINA HAMMOUDI 

E ncore une fois, cette ville vole, certes,
la vedette avec l’organisation de cette
manifestation, mais également avec

son programme alléchant qui verra la parti-
cipation de plusieurs pays étrangers des cinq
continents. Ce festival est évidement un
véritable pôle culturel national, mais égale-
ment international, puisque d’après son
commissaire, «nous aurons la chance de
recevoir des troupes venues du Vénézuela, de
Chine, de Pologne, de Croatie, de Lituanie,
d’Espagne, du Bénin, du Congo, de
Palestine, du Maroc et de Tunisie».

Le Festival national du théâtre amateur
de Mostaganem ne cesse, depuis la premiè-
re édition organisée du 1er eu 10 septembre
1967, de prendre de l’ampleur d’autant plus
que plusieurs figures artistiques algériennes
et étrangères ont participé aux différentes
éditions, dont Kateb Yacine, Jean Sénac,
Medjoubi, Alloula…

Cette remarque a été judicieusement rele-
vée par le directeur de ce festival, M.
Fethenour Benbraham, qui a noté que le fes-
tival de théâtre amateur de Mostaganem a
été un lieu de formation pour beaucoup de
dramaturges, à l’instar de Fellag, Omar
Fetmouche, Sonia et les regettés Sirat
Boumediene et  Azzedine Medjoubi. 

Fethenour Benbraham a également noté
que cette manifestation consiste en une
opportunité pour assister à diverses repré-
sentations théâtrales produites à travers le
monde. Un programme chargé, certes, tel
que cela se fait dans la plupart des festivals
dans le monde. Pour le directeur de commu-
nication, ce festival témoigne du progrès du

4e art en Algérie, à l’instar des différents fes-
tivals, comme celui du festival national du
théâtre professionnel et le festival interna-
tional du théâtre professionnel qui montrent
une dynamique constante   dans le monde du
théâtre. Durant cette rencontre avec la pres-
se, les propos de Benbraham ont été confir-
més par le commissaire du festival qui
annonce la représentation de onze  troupes
de théâtre étrangères et dix troupes locales
avec des membres de jury de renom à savoir
Sonia (directrice du Théâtre régional de
Skikda), Belkerroui Abdelkader (Comédien
du TR d’Oran), Bendjeddi Mohamed
(Metteur en scène  du Maroc), Nader El
Kana (Professeur du Koweit), Zellel
Abdelkrim (Journaliste-auteur) au TRO.
Comme il est de coutume, cette année, il y
aura des débats après chaque représentation
qui permettront aux festivaliers d’élargir
leurs connaissances auprès de divers spécia-
listes du 4e art. Puis il y aura également

non pas un colloque, mais des tables rondes,
une sorte de "qaâdate" conviviales qui seront
aussi des espaces ouverts aux débats.

D’après le commissaire du festival, cette
édition connaîtra «une dimension interna-
tionale. Après les vingt-cinq propositions
de pays étrangers, nous avons retenu la par-
ticipation de 10 pays étrangers comme invi-
tés d’honneur. Cette édition vient clôturer
notre plateforme de 2006-2010. Elle sera
également l’occasion de rendre hommage,
pour le  20e anniversaire de son décès, à Si
Djillali Abdelhalim, fondateur du festival,
ainsi que de commémorer le 15e anniversai-
re de la disparition d’Ould Abderrahmane
Kaki».

Enfin, cette rencontre avec les médias au
TNA a été l’occasion pour annoncer égale-
ment la tenue, du 14 au 25 octobre, de la 2e
édition du Festival international du théâtre
professionnel qui se tiendra au TNA.

K. H.

«MISK EL-GHANAÏM» ACCUEILLE
LA VILLE DES GENÊTS 

Découvrir notre
patrimoine
ancestral

Mostaganem, ville accueillante et
touristique, accueille, depuis
avant-hier, la semaine culturelle de
Tizi-Ouzou. A travers cette mani-
festation, les Mostaganémois
auront la chance, encore une fois,
de découvrir la culture locale et
ancestrale de la région,  qui ne
cesse de faire rêver, perchée sur
les monts du Djurdjura. 
Au rendez-vous de cette manifesta-
tion, il y aura, donc, de la poterie,
de la sculpture sur bois, du tissage,
de la tapisserie et, bien évidem-
ment, des bijoux en argent qui
seront portés par des beautés
kabyles, vêtues de la célèbre robe
traditionnelle. 

R. C. 

SFESTIVAL CULTUREL LOCAL
"LIRE EN FÊTE" D'ALGER

Une première 
à ne pas rater 

Le 1er Festival culturel local "Lire
en fête" d'Alger se tiendra du 15
au 30 juillet 2010, a annoncé, à
l’APS lundi, la Direction de la cul-
ture de la wilaya d'Alger. 
Ce festival institutionnalisé, et qui
se déroulera également cette
année dans les wilayas de Blida,
Bouira, Boumerdès, Tipasa et Tizi-
Ouzou, consiste en l'organisation
de plusieurs ateliers et activités
culturels autour de la lecture. 
A Alger, les activités seront orga-
nisées au niveau de la placette El-
Kettani (Bab El-Oued) et le pro-
gramme comportera des ateliers
de lecture, d'écriture, de contes,
de travaux manuels, de dessin, de
théâtre pour enfants (clowns,
magie et marionnettes) animés
par des auteurs, conteurs et
artistes. 
Lors de cette manifestation cultu-
relle, dont l'objectif, selon les
organisateurs, est d'"encourager
la lecture chez l'enfant et la lui
faire aimer", des livres seront mis
à la disposition des lecteurs à tra-
vers un bibliobus et une exposi-
tion à laquelle prendront part plu-
sieurs maisons d'édition. 
Par ailleurs, une fresque sera réa-

lisée sur toile par les enfants
autour du thème de la lecture. 
Pour l'inauguration, il est prévu
une fanfare, des rollers, des
marionnettes et un spectacle pour
enfants.

Djamel Bensaber.

5E ÉDITION DU FESTIVAL NATIONAL DE LA MUSIQUE ACTUELLE 

Les Bibans s’apprêtent à danser sous le signe «allez les Verts» 
PAR LARBI GRAÏNE

L a 5e édition du Festival national de la
musique actuelle ouvrira ses portes du
1er au 6 juillet à Bordj Bou-Arréridj.

Cheb Faudel avec le groupe WRB Oran,
Hood Killer et Wassim Bensliman Show,
inaugureront ce festival, le premier pro-
grammé en Algérie pour l’été.

«Nous voulons à travers cette manifes-
tation offrir l’opportunité aux jeunes
talents de s’exprimer» explique Nazih
Benramadane, commissaire du festival.
C’est une manifestation ajoute-t-il «sur-
tout dédiée aux jeunes, il y a aura une soi-
rée spéciale non-stop la veille du 5 Juillet
pour fêter l’Indépendance puisque cette
journée est aussi la fête de la jeunesse».
Nous avons tenu précise le commissaire
du festival «à ce que ce soient les artistes
qui ont des chansons sur l’Algérie ou sur
l’équipe nationale de football qui se pro-
duisent durant la soirée du 4 juillet». En
effet les encenseurs des Verts vont se pré-

senter sur scène au cours de la même soi-
rée. C’est le groupe Milano, auteur de
Viva L’Algérie,  Allez Les Verts et Wlad
Elkhadra et Amine Ya rabi Amine qui
ouvrira le bal. Il sera suivi successivement
par Dadou Phénomène Skikda. Le chan-
teur kabyle Kamel Chenane, le chanteur
chaoui Amamra, Cheb Amine Titi, Cheb
Nassim, Cheb Mahfoud, Sid-Ali Dziri,
Chaba Sonia et Wassim Bensliman Show.
Depuis ses débuts le Festival national de
la musique actuelle a pris de l’ampleur.
«Selon des sondages que nous avons effec-
tués, les gens viennent d’un peu partout,
de M’sila, Constantine, Batna, Bejaia,
etc.»,  dira Benramadane. Et de préciser
«au début on croyait que ça n’allait intéres-
ser que les jeunes, mais très vite on s’est
aperçu que les familles viennent en grand
nombre et je peux vous certifier qu’elles
dépassent en effectif  le jeune public».
Durant six jours donc les Bibans vibreront
aux rythmes d’artistes de différents styles,
plus à même de satisfaire tous les goûts.

Il y aura du hip hop qui est à proprement
parler de la danse, du raï, du gnawi, du
kabyle, du rock, du chaoui, enfin à peu
près toute la gamme de la musique algé-
rienne sera représentée. Pour la seconde
journée, figurent au menu, outre Cheb
Khalas, le groupe MG Black de B B
Arréridj, le groupe Zine Gdah de Ouargla,
Cheb Slimane, Chaba Sihem et Toufik
Nadroumi. La troisième journée verra la
participation du groupe Anwar de
Relizane, Cheb Mounir, Massinisssa,
Lies Ksentini, Joe Batoury et le chanteur
kabyle Amel Ibdouzen ainsi que Cheb
Redouane. Pendant la 5e journée le public
recouvrera outre, Hakim Salhi, le groupe
Malaka de Guelma, Shakira, le chanteur
kabyle Boudji, Camélia Ouard et Reda
City 16. La clôture se fera en apothéose
avec Rym K des 113, le groupe rock Good
Noise, Djamel Laroussi et Wassim
Bensliman Show. C’est dire que le vent de
la jeunesse va souffler sur la plaine de la
Madjena. L.  G.  
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Spaghettis aux
légumes

Ingrédients :
500 g spaghettis 
3 courgettes 
6 gousses d'ail 
5 tomates 
Thym
Sel, poivre
Un petit peu de purée de piment
très léger 
Origan 
Oignon ciselé 
Huile d’olive
Fromage râpé
Préparation :
Faire revenir l'oignon dans l'huile
d'olive et l’ail ainsi que les
tomates coupées en morceaux.
Saler, poivrer et laisser revenir.
Ajouter les courgettes coupées en
morceaux mélanger, ajoutez les
épices l'origan le thym et la
pureée de piment.
Faire cuire les spaghettis dans une
marmite d’eau salée, puis les
égoutter et les mélanger à la
sauce. Au moment de servir, par-
semer de fromage râpé.

Crème à la pêche

Ingrédients :
6 pêches bien mûres 
400 g de fromage blanc
3 jaunes d’œuf
60 g de sucre fin
1 sachet de sucre vanillé
4 c. à soupe de crème fraîche
Jus de citron
4 c. à soupe d’eau de fleur d’oran-
ger  
Feuilles de menthe et cerises
confites pour décorer
Préparation :
Laver les pêches, les couper, ôter
les noyaux. Les faire tremper 1h
dans 4 c. à soupe d’eau de fleur
d’oranger. Dans un plat, battre les
jaunes d’oeuf et le sucre. Ajouter
la crème fraîche et le jus de citron.
Incorporer à la spatule le fromage
blanc. Réserver une pêche pour
décorer et réduire les autres en
purée, les ajouter à la crème.
Verser dans des coupes et mettre à
refroidir plusieurs heures. Au
moment de servir, décorer avec les
feuilles de menthe, les cerises et
la pêche réservée.

Traiter un chèvrefeuille

Les feuilles de votre chèvre-
feuille jaunissent puis finissent
par tomber Un excès d'eau, un
sol mal drainé et froid en est
sûrement la raison. Taillez le
après la floraison pour le
remettre en forme.

Protéger les arbres fruitiers 
des oiseaux

Accrochez sur vos arbres frui-
tiers  quelques vieux CD en
passant une ficelle dans le trou
pour qu'ils puissent tourner
avec le vent. Au soleil, ça brille
et ça fait fuir les oiseaux. 

Des parasites dans un pot

Afin de les faire fuir, faites une
décoction de tabac, avec un dé à
coudre d'alcool à brûler.
Badigeonnez cette préparation
sous le dessous des feuilles.

Désherber avec la patate

Versez l’eau de cuisson de vos
pommes de terre sur les
endroits à désherber, elle a le
pouvoir de tuer les mauvaises
herbes. 

L e géranium enchante nos
jardins et terrasses durant
tout l’été. La plantation et

le rempotage, l’entretien et la
taille, vous permettront d’amé-
liorer considérablement la flo-
raison.

Plantation du géranium,
en bacs et jardinières :

Vous pouvez planter le géra-
nium en cette saison. Lors de la
plantation en jardinières, utili-
sez du terreau, de préférence
spécial géranium. Respectez
une distance de 30 cm entre
chaque plante.

Multiplication :
Cette plante se multiplie

facilement par bouturage ou par
semis sous abri.

Le travail de bouturage com-
mencera en été par prélèvement
des boutures sur les pieds-mères
ou au printemps à la reprise de
la végétation.

Taille et entretien :
Supprimez les fleurs fanées

au fur et à mesure, car elles pui-
sent inutilement dans les
réserves du géranium. 

Les feuilles jaunes sont cou-

rantes sur les géraniums, sup-
primez-les au fur et à mesure.

Attention, cela peut aussi
être lié à un excès d’eau. S’il y
en a beaucoup, attendez que le
sol soit sec avant d’arroser avec
de l’engrais organique. 

L’engrais géraniums est par-
ticulièrement conseillé pour
cette plante si vous souhaitez
améliorer la floraison. Il faudra
également penser à arroser
régulièrement, surtout s’ils
sont en plein soleil car le géra-
nium réclame beaucoup d’eau.

A noter :
Afin de stimuler la floraison,

apportez de l’engrais liquide
organique spécial géranium au
début du printemps et renouve-
lez l’opération au début de l’été.

Astuces

Cuisine NUTRITION

Bien conserver et consommer les œufs…
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AU JARDIN

Avoir un beau géranium

L'œuf dur :
Encore dans sa coquille se

conserve une semaine, tandis
que l'oeuf cru hors de sa coquille
doit être consommé immédiate-
ment. 

Conservation :
Conserver les œufs au réfri-

gérateur  ou à température
ambiante. Rien ne s'y oppose
et, d'ailleurs, vous avez proba-
blement remarqué quand dans les
supermarchés, ils ne sont pas
entreposés au rayon frais.

Consommation :
On considère que les œufs

devraient être consommés dans
les trois semaines suivant la
ponte. Aujourd'hui, la date limi-
te recommandée de consomma-
tion figure souvent sur la
coquille des œufs.

Savoir si un œuf est
encore frais  

Voici un petit truc pour
connaître son niveau de fraî-

cheur : si l'œuf a à peine
quelques jours, quand vous le
cassez dans le bol ou dans la
poêle, le jaune est assez élas-
tique, il ne se casse pas. Quand
l'œuf vieillit, l'élasticité dimi-
nue et le jaune se casse plus
facilement ;

Il est recommandé de
laver les œufs avant de
les casser :

Cela pour éviter que les bac-
téries présentes sur la coquille
ne se transmettent à la partie de
l'œuf que l'on va ingérer. En
revanche, ne les lavez pas en
rentrant du marché mais plutôt
juste avant de les utiliser : le
lavage rend la coquille per-
méable, elle risque de laisser
passer les microbes.

De même,  mieux vaut ne
pas consommer un œuf dont la
coquille est fêlée, pour les
mêmes raisons que précédem-
ment.

Brun ou blanc à l'exté-

rieur, ce sont les mêmes
à l'intérieur ! 

Vous l'avez remarqué : il y a
les œufs bruns-roses et il y a les
œufs blancs. Pourquoi donc ?
Quelle différence ? A l'intérieur,
absolument aucune. En ce qui
concerne la coquille, seule la
couleur change... En fonction de
la race de la poule, tout simple-
ment. Mais les propriétés de
l'œuf lui-même restent exacte-
ment les mêmes. 

Attention : une fois que
l'œuf est cassé, il faut le
consommer ou le cuire tout de
suite. Un œuf cru ne doit jamais
séjourner dans le frigo ou sur le
comptoir de la cuisine : il est
très sensible aux salmonelloses,
qui provoquent des intoxications
alimentaires, toujours désa-
gréables et potentiellement
graves.

Les œufs font  partie des ingrédients toujours
présents dans votre réfrigérateur. Mais au fait,
faut-il vraiment les mettre au frais ? Et pendant
combien de temps ? Voici tout ce qu'il faut
savoir pour bien les consommer.
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Mots Croisés N°41

SOLUTIONS

SUDOKU

Horizontalement :
1. Résection des lames vertébrales
2. Qui vise à l'égalité civile, politique et sociale
3. Hôtel luxueux - Névroglie
4. Adverbe de lieu - Taxe d'importation
5. Tirèrent en parlant d'une arme
6. Parâtes - Région
7. Suse en était sa capitale - Chien
8. Conifère - Médecin autrichien - En les
9. Scout âgé de plus de 16 ans - Alla ça et là à l'aventure
10. Du verbe avoir - Pronom indéfini - Réponse
11. Issu - Extravagantes
12. Tables - Conspuent

Verticalement :
1. Poisson des marais
2. Irriter - Ustensile de cuisine
3. Habile - Coutumes
4. Ville du Nigeria - Ville de Belgique - Pronom personnel
5. Clignements des paupières
6. Saison - Jeux en l'honneur de Zeus
7. Adverbe - Petits cubes - Krypton - Interjection
8. Titane - Métal précieux - Adjectif démonstratif - Organisation des Nations
unies
9. Prétentieuse
10. Mêlé - Bagatelle
11. Introduire un tube semi-rigide dans la trachée - Conjonction
12. Roi légendaire d'Athènes - Tentatives

N°41 PYRAMIDE N°41

AI
API

PAIE
PLAIE

PLAINE
PATELIN

ANTILOPE
EPILATION

CAPITOLINE
REPLICATION

MOTS COISÉS N°40 SUDOKU N°40 PYRAMIDE N°40

SEVERODVINSK
URINES*ABOIE
BR*TV*ANISES
AERIENNES*CS
QUETE*TR*CLE
UR*ESSENTIEL
ASES*OC*ANS*
T*C*ADEPTE*D
ICOSAEDRE*AI

QATAR*E*URGE
U*ECORNERAIS
EUS*NETS*USE
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07h00 : Journal télévisé
07h15 : Sabah El Khaïr
10h00 : Maouze wa laimoune
10h30 : Intikam El Warda
11h15 : Tara ma tara
12h30 : Dragon Ball
13h00 : Journal télévisé
13h40 : variétés spéciale équipe
nationale
14h00 : Studio mondial

15h00 : coupe du monde:
Algérie-USA
17h00 : Studio mondial
18h00 : Journal télévisé
18h30 : Mondial News
18h45 : Moutaât El-Maida
19h00 : Bit Djadi
19h30 : Forssan El Qoraan
20h00 : Journal télévisé
21h00 : Niqache Maftouh
22h00 : La Loi Du Fugitif
23h00 : Résumé coupe du
monde

05:45 Tfou
11:00 Attention à la marche !
11:50 L'affiche du jour 
12:00 Journal
12:40 Météo 
12:55 Zodiaque : L'étoile secrète
14:35 Zodiaque : Le secret de
Vénus
16:25 Ghost Whisperer
17:20 Qui veut gagner des mil-
lions ?
18:05 La roue de la fortune
18:55 La prochaine fois, c'est
chez moi
18:57 Météo 
19:00 Journal
19:21 Australie/Serbie
19:35 C'est ma Terre
19:38 Courses et paris du jour
19:39 Météo 
19:45 Esprits criminels
20:30 Esprits criminels
21:15 Esprits criminels
21:25 Coupe du monde de la
Fifa : le mag
21:50 Esprits criminels
22:05 Esprits criminels
22:40 Esprits criminels
22:55 Lost
23:30 Lost

05:35 Télématin
08:00 Dans quelle éta-gère
08:05 Des jours et des vies
08:30 Amour, gloire et beauté
08:55 C'est au programme
09:55 Météo 
10:00 Motus : Spécial 20 ans
10:30 Les Z'Amours
11:00 Tout le monde veut
prendre sa place
11:50 Emission de solutions 

11:55 Météo 
12:00 Journal
12:50 Soyons clairs 
12:52 Météo 
12:55 Consomag
13:00 Toute une histoire
14:00 Comment ça va bien !
14:50 Coupe du monde de la
Fifa 2010
17:05 Paris sportifs 
17:10 CD'aujourd'hui
17:15 En toutes lettres
18:00 N'oubliez pas les paroles
18:50 Météo 
19:00 Journal
19:28 Soyons clairs 
19:30 Tirage du Loto 
19:33 Météo 
19:35 Vérités assassines
19:36 Ghana/Allemagne

21:09 Vérités assassines
21:10 Panique dans l'oreillette :
Best of
22:40 FBI
22:41 Panique dans l'oreillette :
Best of
23:25 Dans quelle éta-gère
23:30 Journal de la nuit

05:45 Ludo
10:05 Mercredi c sorties
10:15 Plus belle la vie
10:40 Consomag

10:45 Le 12/13 
10:50 Edition de l'outre-mer 
10:55 Météo 
11:00 Journal régional 
11:25 Journal national 
11:55 Météo 
12:00 Nous nous sommes tant
aimés
12:30 En course sur France 3
12:45 Inspecteur Derrick :
Sombres rêves
13:50 Keno 
14:00 Questions au gouverne-
ment
15:50 Culturebox 
15:55 Slam
16:25 Un livre un jour
16:30 Des chiffres et des lettres
17:05 Questions pour un cham-
pion
14:45 19/20 
17:50 Edition régionale et loca-
le 
18:00 Journal régional 
18:28 Journal national 
18:58 Météo 
19:00 Tout le sport
19:05 Emission de solutions 
19:10 Plus belle la vie
19:21 Australie/Serbie
19:35 La cuisine au féminin
21:25 Météo 
21:28 La minute épique 
21:30 Soir 3 
22:00 Tout le sport
22:10 Serpico 
00:15 Soir 3 

18:00 Arte Journal
18:30 Globalmag
18:50 L'Afrique des paradis
naturels : Le Zambèze
19:35 Naples, ville ouverte
1943 - 1948
20:45 Mystères d'archives

21:15 Le dessous des cartes
21:25 Moolaadé 
23:25 Court-circuit
23:26 Vivre encore un peu 
23:42 De tout coeur 
00:05 Déchaînées

07:45 M6 Music 
08:00 Météo 
08:05 M6 boutique
08:55 Météo 
09:00 Une maman formidable
10:45 Veronica Mars
11:40 Météo 
11:45 Le 12 45
11:55 Veronica Mars
12:40 Météo 
12:45 Un soupçon de magie
14:40 Touchés par l'amour
16:25 Un dîner presque parfait

17:50 100 % mag
18:40 Météo 
18:45 Le 19 45
19:05 Un gars, une fille
19:40 Un dîner presque parfait
23:00 Le chef contre-attaque
00:40 Météo 

PROGRAMME TÉLÉ

Moolaadé

Réalisateur : Sembene Ousmane. 

Collé Ardo vit dans un village africain.
Sept ans plus tôt, elle a refusé que sa
fille soit excisée, pratique qu'elle juge
barbare. Fuyant leur famille pour
échapper à ce rite de purification,
quatre fillettes demandent à Collé pro-
tection. Deux valeurs s'affrontent alors
: le respect du droit d'asile (le
Moolaadé) et l'antique tradition de
l'excision (la Salindé).

Esprits criminels
Réalisateur :
Edward Allen
Bernero.

Rossi s'inté-
resse à une
affaire  qui
s'est dérou-
lée il y a déjà
vingt ans. Il
s'agit d'un
meurtre par-
ticulièrement
violent au

cours duquel trois enfants sont deve-
nus orphelins après que leurs parents
aient été tués à coups de hache. La
police d'Indianapolis n'a jamais réussi
à trouver le moindre indice permettant
de retrouver l'assassin... Pendant ce
temps, Hotchner et Reid se rendent
dans une prison  afin de rendre visite à
un détenu devant être prochainement
exécuté.

Ghana-Allemagne

Après une deuxième place en 2002
et une troisième place en 2006,
l'Allemagne peut-elle, enfin, être
couronnée ? Une fois encore, la
sélection de Joachim Low fera
partie des équipes à suivre, même
si l'absence de son capitaine,
Michael Ballack, lui sera préjudi-
ciable.

21h25

LA SELECTION DU JOUR
19h45

La cuisine au féminin
Réalisateur :
Véronique Préault. 

Le milieu de la
restauration est
depuis toujours
une place forte
de la domina-
tion masculine.
Pourtant de
plus en plus de
femmes choi-

sissent cette voie avec succès. A travers
trois portraits, une chef cuisinier, une
sommelière et une maître d'hôtel, nous
découvrons des femmes qui s'imposent
peu à peu. Toutes sont menées par la
passion de la cuisine et du vin, du ser-
vice et du partage. Direction
Casablanca. Formée à l'école Bocuse,
Meryem Cherkaoui a choisi de
rejoindre son Maroc natal pour y ouvrir
son propre restaurant de cuisine fran-
çaise.

19h3519h36
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a 7e assemblée générale de l'Association des
familles des détenus et des disparus sahraouis
a appelé les Nations unies à assumer leurs res-
ponsabilités en matière de contrôle et de pro-
tection de ces droits, a indique lundi l'Agence

de presse sahraouie (SPS). 
L'assemblée générale a dénoncé, dans son communiqué
final, la poursuite des violations marocaines des droits de
l'Homme contre les citoyens  sahraouis dans les territoires
occupés et le sud du Maroc ainsi que dans les  universités
et les prisons marocaines. 
Le communiqué a également dénoncé la position de la
France "qui fait fi des principes de la Révolution française,
une position affichée lors des délibérations au Conseil de
sécurité pour menacer d'utiliser son veto contre tout texte
onusien susceptible de condamner les crimes marocains
dans les  territoires sahraouis”. 
Par ailleurs, l'assemblée général a fustigé la position de
l'UE qui a accordé le statut de partenaire avancé au Maroc
en dépit des violations des droits de l'Homme commises
par ce dernier. 
Le communiqué final a condamné, en outre, "la spoliation"
des richesses sahraouies par le Maroc et ses partenaires
étrangers notamment l'Espagne,  dénonçant le refus de
cette dernière à assumer sa responsabilité historique à
l'égard du peuple sahraoui. 
Le peuple sahraoui, à sa tête, les familles des disparus
"n'abandonnera jamais ses revendications appelant à
mettre la lumière sur le sort du disparu Mohamed Sid
Brahim Bassiri dont la responsabilité de sa disparition
incombe à l'Espagne", peut-on lire. 
Par ailleurs, l'association a dénoncé les crimes marocains
contre l'humanité dont notamment la construction du "mur
de la honte" qui divise les familles sahraouies et le nombre
important de mines antipersonnel implantées tout le long
du mur. 
Cette assemblée générale a connu une forte participation
des familles des détenus et des disparus sahraouis, des
membres du secrétariat général national, du gouverne-
ment, du Parlement, des institutions nationales ainsi que
des délégations venues d'Algérie et de Libye et des sympa-
thisants du pays Basque, de Belgique et de Suisse. 
L'assemblée générale qui s'est penchée sur plusieurs ques-
tions nationales et internationales, trois jours durant, a exa-
miné l'organisation interne et les activités externes de l'as-
semblée ainsi que le développement des méthodes de tra-
vail. 
Des décisions importantes ont été prises à l'issue de cette
assemblée générale dont notamment la formation d'un
Conseil national constitué de trente membres chargés du
contrôle. 
L'accent a également été mis sur l'impératif d'accorder la
priorité à la collecte de toutes les informations relatives aux
détenus et disparus sahraouis tout en adoptant les
démarches nécessaires pour la libération de l'ensemble des
détenus. 
Par ailleurs, l'assemblée générale a pris note des proposi-
tions soulevées par les associations sahraouies des droits
de l'Homme dans les territoires occupés visant à unifier les
rangs et améliorer la coordination entre les militants  sah-
raouis.

L'association a
dénoncé les
crimes
marocains
contre
l'humanité dont
notamment la
construction du
"mur de la
honte" qui divise
les familles
sahraouies et le
nombre
important de
mines
antipersonnel
implantées tout
le long du mur. 

L'Association des familles des détenus 
et des disparus sahraouis appelle les
Nations unies à assumer leurs responsabilités 

«

»

L'APN arrête son calendrier pour 
la période du 29 juin au 1er juillet 

L'Assemblée populaire nationale
(APN) a arrêté hier son calendrier
pour la période du 29 juin au 1er

juillet, a indiqué un communiqué de
l'APN. 

Ce calendrier, mis au point lors de la
réunion du bureau de l'APN sous la prési-
dence de Abdelaziz Ziari, président de
l'Assemblée, prévoit la tenue mardi 29
juin 2010 d'une séance plénière consacrée
à la discussion du projet de loi amendant
et complétant l'ordonnance 3-3 relative à
la concurrence et du projet de loi amendant
et complétant l'ordonnance 2-4 qui définit
les règles appliquées aux pratiques com-

merciales. Une autre séance plénière est
également prévue le 30 juin consacrée au
débat du projet de loi définissant le mode
d'exploitation des terres agricoles relevant
des biens de l'Etat. La séance du 1er juillet
sera consacrée aux questions orales. 

Le bureau de l'Assemblée, a précisé le
communiqué, a examiné les questions
orales et écrites déposées et décidé de sou-
mettre 10 questions écrites et 7 orales au
gouvernement car remplissant les condi-
tions de forme. Le bureau a également été
destinataire d'un projet de loi sur les
domaines protégés dans le cadre du déve-
loppement durable.

A fin de protéger une réserve de bio-
sphère de l'Unesco menacée par une
nouvelle autoroute à Buenos Aires,

près de 8 mille personnes en Argentine se
sont mobilisées et regroupées sur une
page Facebook pour défendre cette cause.
Selon le membre de l’Assemblée pour la
réserve Pereyra Iraola et actif sur
Facebook, Fernando Glenza, cette action
intervient dans le but de "protéger le parc
Pereyra Iraola, seul poumon de cette zone
urbaine au sud de Buenos Aires",
L'autoroute, longue de 117 km, doit relier
des banlieues habitées par quelque 6,5 mil-

lions de personnes. Son dernier tronçon
traverserait cette forêt située entre Buenos
Aires et La Plata et nécessiterait d'abattre
des centaines d'arbres. Selon les explica-
tions du président de l'ONG Fundacion
Biosfera, "le parc est le dernier obstacle à
une mégalopole qui unirait Buenos Aires à
La Plata, 60 km au sud". L'Unesco attend
d'avoir réuni toutes les informations pour
se prononcer. "Avant d'intervenir, nous
avons demandé des informations détaillées
au ministère de la Production. Nous atten-
dons leur réponse", a expliqué Grac.

L es femmes enceintes vivant à proxi-
mité  d'antennes relais ne courent pas
de risques supplémentaires de mettre

au monde  des enfants souffrant de leucé-
mie ou d'autres formes de cancer, selon
une étude  réalisée en Grande-Bretagne et
publiée mercredi dernier.  

L'étude, parue dans le British Medical
Journal (BMJ), a suivi 1.397 enfants  âgés
de 0 à 4 ans, qui, entre 1999 et 2001,
souffraient d'une leucémie ou d'une
tumeur au cerveau ou au système nerveux
central. Chacun de ces cas a été  comparé
à ceux de quatre enfants en bonne santé
d'un âge similaire. 

Selon les chercheurs conduits par Paul
Elliott, professeur à l'Imperial  College de
Londres, il s'agit de la plus large étude à

ce jour sur le lien  qu'il pourrait y avoir
entre cancers de la petite enfance et
antennes relais. 

Ils ont ensuite établi une carte des
antennes relais en Grande-Bretagne  pen-
dant la période 1996-2001 et calculé le
niveau de radiation auquel la future  mère
aurait pu être soumise, en fonction de son
logement et de la distance à  laquelle se
trouvaient les antennes. 

Ils ont constaté que les mères des
enfants atteints de cancer n'habitaient  pas
le plus souvent à proximité d'une antenne
que celles des enfants en bonne  santé. 

Les auteurs admettent cependant qu'ils
n'ont étudié que les cancers des  moins de
quatre ans, et non des cancers pouvant
apparaître plus tard dans la  vie.

La ferme Sidjés, un site
situé dans la commu-
ne de Messelmoune et

témoin d’un épisode
important de la seconde
guerre mondiale, sera pro-
chainement réhabilitée, a-
t-on appris lundi du direc-
teur de la culture de la
wilaya de Tipasa, Hocine
Ambès. 

Ce site où a eu lieu
une rencontre secrète
entre les généraux améri-
cains Clark et l’anglais
Murphy pour mettre au
point l’opération "Torch"
de débarquement des
forces alliées en Afrique
du nord, a été classé en
2008 sur la liste du patri-
moine national. 

Il vient de bénéficier
d’une enveloppe de 30
millions de dinars, au
titre du plan quinquennal
2010/2014, pour sa réha-

bilitation et son réaména-
gement à l’image de la
stèle et de l’esplanade qui
ont déjà fait l’objet d’une
opération de mise en
valeur.  Selon le directeur
de la culture, le classe-
ment en décembre 2008
de cette ferme qui a été
décidée par la commission

nationale des biens cultu-
rels après une visite sur
les lieux pour apprécier la
valeur et l’authenticité du
monument, représente
une "première au niveau
national en matière de
réhabilitation d’un monu-
ment dédié à la seconde
guerre mondiale".

Pas de lien entre les cancers des
jeunes enfants et les antennes relais  

Réhabilitation de la ferme Sidjés,
classée monument historique national 

Près de 8 mille personnes se mobilisent sur
Facebook pour sauver une réserve de biosphère 

U ne petite fille s'est
retrouvée coincée
dans une machine

à laver. Pour la sortir de
l'appareil, il a fallu plus
d'une heure aux équipes
d'intervention.

Tandis qu'elle jouait à
cache-cache, une fillette
chinoise, âgée de 3 an,s
s'est retrouvée coincée
dans une machine à
laver. Des équipes de
sécurité on été envoyées
sur place et ont réussi à
libérer l'enfant au bout
d'une heure. Ses jambes
étaient coincées dans le
tambour. Pendant tout le
processus, sa mère l'a
rassurée en lui donnant
un biberon de lait, préci-
sant que tout allait bien

se passer et qu'elle
serait libérée de là d'ici
peu. La fillette a été

ensuite emmenée pour
subir quelques examens
à l'hôpital.

Chine : une petite fille coincée dans
une machine à laver

Lj
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TRIBUNAL CRIMINEL D’ALGER 

Report du procès 
de l'enlèvement des
touristes allemands 
Le tribunal criminel près la cour
d'Alger a reporté, hier, le procès de
l'affaire Kamel Djermane  (bras droit
de Abderrezak El Para), poursuivi
pour appartenance à un groupe ter-
roriste armé et participation à l'enlè-
vement de touristes allemands, ce
dernier n'ayant pas été extrait de pri-
son par le ministère public pour
assister à l'audience. Le tribunal cri-
minel avait déjà condamné par
contumace, le 23 mai 2009, dans la
même affaire, les accusés Gouaz
Lakhdar, Allouane Imad
Abdelouahab Ahmed (de nationalité
yéménite) et Sahraoui Nabil à la per-
pétuité, alors que l'affaire de l'accusé
Kamel Djermane avait été renvoyée
en raison de l'absence de ses avo-
cats.  Selon l'arrêt de renvoi, les ser-
vices de sécurité libyens ont livré, en
date du 14 juillet 2007 aux services
de sécurité nationale, le terroriste
Kamel Djermane, alias Billal dit Abou
Abdeldjalil. Ce dernier avait été remis
aux services de sécurité libyens par
le Mouvement tchadien pour la
démocratie et la justice. L'accusé
Kamel Djermane avait reconnu, au
cours de l'enquête préliminaire et de
l'instruction judiciaire, avoir participé
à plusieurs opérations terroristes
(actes de sabotage et assassinats)
depuis son adhésion, en 1993, au
groupe salafiste pour la prédication
et le combat (GSPC) et avoir effectué
de nombreux déplacements entre les
phalanges et les groupes de l'organi-
sation terroriste. Le prévenu a égale-
ment reconnu que le groupe de
Abderrezak El Para, dont il faisait par-
tie, a dressé une embuscade dans la
région d'Illizi aux responsables de
sociétés implantées au Sahara, au
cours de laquelle les terroristes ont
enlevé plusieurs ressortissants étran-
gers et se sont emparé d'appareils
GPS et de sommes d'argent en
euros. Il a, par ailleurs, reconnu
qu'après les négociations par radio
entre El Para et le gouverneur de Gao
(Mali), 14 otages ont été libérés
moyennant une rançon de 5 millions
d'euros qu’El Para a utilisés pour
l'achat d'armes. 

DE NOUVELLES ÉMISSIONS RADION POUR L’ÉTÉ ET LE RAMADHAN

LA CHAÎNE III SE MET 
À L’HEURE DES VACANCES
Avec l’avènement de la saison
estivale, la Chaîne III de la Radio
nationale a prévu, à l’occasion,
toute une panoplie de nouvelles
émissions. Des rendez-vous de
détente seront dédiés aux
vacances durant tout le mois de
juillet, alors qu’une grille spéciale 
a été consacrée au mois sacré 
du ramadhan qui coïncide 
cette année avec le mois d’août. 
PAR AMEL BENHOCINE

L ors d’une conférence de presse animée
hier à Alger, la directrice des pro-
grammes de ladite chaîne radio-

phonique, Mme Lalia Behidj, a indiqué que
le coup d’envoi de cette nouvelle grille de
programmes sera donné à partir de
dimanche prochain. À commencer par le
«Radio réveil» animé par Abdou Sayeh, qui
a subi relooking et rafraîchissement. Les
matinées et les après-midi seront consacrés
quotidiennement aux vacances, notamment
à la détente et au divertissement, à travers
l’émission «Les pieds dans l’eau» et
«1.200 km Grandes Ondes». Cette dernière
est le nouveau rendez-vous incontournable
de l’été. Animée par Yazid Ait Hamadouche,
cette émission s’invite dans les 14 wilayas
côtières du pays et fait découvrir aux audi-
teurs, outre les plus belles plages du pays,
le patrimoine historique de l’Algérie. «La
première émission consacrée à la région de
Annaba et Taref est prévue de 15h à 17h»,
précise son animateur. Autre nouveauté, la

6e édition nationale de «Turbo Musique» ,
une émission en quête de talents via des
castings effectués à travers le territoire
national. La cérémonie finale aura lieu le 4
juillet, à la salle Atlas de Bab El Oued, où le
grand gagnant aura le privilège d’enregistr-
er son propre disque. D’autre part, on enreg-
istre le grand retour de l’émission
«Embouteillage», prévue quotidiennement
de 17h à 19h. Pour pallier le trafic de la
haute saison estivale et toujours préoccupé
par la sécurité routière, l’animateur Mahrez
propose un moment d’interactivité et de
détente pour les automobilistes. Ces
derniers interviendront, sur le direct, sur les
questions relatives à l’état des routes et les
embouteillages. La culturelle marquera sa
place par «Le Panaf, un ans après», une
émission qui reviendra sur les moments

forts du festival panafricain 2009, à partir
de 21h. En soirée, les nuits sur la Chaîne III
seront longues, des livres au quotidien
sont proposés aux noctambules et aux lève-
tard qui pourront rattraper la nuit ce qu’ils
ont raté des programmes de la journée. Par
ailleurs, pour ce qui est du mois sacré du
Ramadhan, la même chaîne propose aux
auditeurs de passer ces 30 jours de jeune en
toute convivialité et spiritualité. Les après-
midi seront marqués à 15h par «Pause
Gourmande», le magazine de toutes les
infos pratiques du mois sacré. Et ce, avant
de retrouver l’effervescence qui précède le
coup de canon du Maghreb dans
«Eddahcha». Le volet spirituel aura toute sa
place. Tous les jours de 6h à 7h, l’émission
«Sage à son image» consacrée aux saints
patrons des villes algériennes, fait son
retour. Les rendez-vous hebdomadaires, en
l’occurrence, «Histoire des mosquées en
Afrique» et «L’Islam à l’épreuve du temps» ,
seront proposés en week-end aux auditeurs.
De même, les chansons religieuses pren-
dront place lors du moment digestif, à l’in-
stant où tous les Algériens seront à table.
Quant aux soirées, elles seront conviviales
avec un lot de «Bouqualates» et musicales
dans la «Kheima de la III». A. B.

Soleil et pieds dans l’eau avec la Chaîne III cet été.

EN DÉPIT D’UNE ORDONNANCE DE JUSTICE 
POUR LA SUSPENSION DE LA GRÈVE

Les travailleurs d’ArcelorMittal
ne lâchent pas prise 
PAR SADEK BELHOCINE

L es salariés du complexe sidérurgique
d'ArcelorMittal d’Annaba, ont décidé, de
poursuivre leur grève, entamée la veille,

malgré une décision de justice ordonnant l'arrêt
du mouvement, selon un responsable de la direc-
tion du complexe sidérurgique. La justice a
déclaré illégale, avant-hier lundi en fin d'après-
midi, la grève générale illimitée entamée par les
6.200 travailleurs du complexe sidérurgique
ArcelorMittal Annaba le matin même. La déci-
sion a été prise à la suite de la plainte déposée
par les avocats de la société. «Saisi en référé par
la direction, le tribunal d'El Hadjar a ordonné cet
après-midi la suspension de la grève», a affirmé
Mohamed Guedha, directeur de la communica-
tion du complexe sidérurgique. Le mouvement
de grève déclenché lundi au complexe sidérur-
gique ArcelorMittal Annaba, à l’appel du syndi-
cat d’entreprise, est donc  maintenu   suite au
vote de l’assemblée générale réunie hier au siège
de l’usine. La décision de poursuivre ce débraya-
ge par lequel les travailleurs revendiquent,
essentiellement, des augmentations de salaires
et des mesures liées à l’investissement, a été
prise en dépit du jugement en référé, du tribunal
dEl Hadjar, à la suite d’une requête de la direction
générale d’Arcelor Mittal Annaba. Selon le
chargé de la communication de la direction
générale du complexe, un conseil d’administra-

tion, incluant les représentants du groupe Sider,
actionnaire à hauteur de 30% dans cette entrepri-
se, se tiendra aujourd’hui. De leur côté, les
membres du syndicat, soulignant que des
contacts seront entrepris avec le groupe Sider,
ont indiqué qu’une seconde assemblée générale
serait organisée hier après-midi au siège du com-
plexe.  L’usine ArcelorMittal Annaba, qui
emploie actuellement quelque 6 mille tra-
vailleurs, n’en est pas à son premier mouve-
ment de protestation. Le complexe a été com-
plètement paralysé, en janvier dernier, par une
grève des travailleurs. Les salariés s'inquiètent
du sort du site, et de sa cokerie en particulier. La
direction de l'usine avait décidé en octobre der-
nier de fermer pour une année la cokerie, vieille
de plus de 30 ans, le temps de mener des travaux
de rénovation avant de renoncer à ce projet,
selon le syndicat. La société prévoit un plan
d'investissement de 200 millions de dollars
pour la période 2010-2014, mais ce projet est
contesté par le syndicat. «Nous rejetons offi-
ciellement ce plan d'investissement», avait
déclaré le président du syndicat d’entreprise,
Smain Kouadria, appelant, les pouvoirs publics
à soutenir financièrement Arcelor-Mittal, en
Algérie. Ce soutien permettrait, selon lui, «la
réhabilitation de la cokerie et la relance des
investissements dans les autres unités de pro-
duction» (hauts fourneaux, aciéries et lami-
noirs). S.  B.
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